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MILLE MANIÈRES   
DE VIVRE L’ÉVANGILE !

Leur attachement aux traditions n’empêche plus les Eglises réformées ro-
mandes d’explorer d’autres pistes communautaires et spirituelles : cafés théo-
logiques, cultes cinéma, lieux de partage, groupes de soutien aux réfugiés, 
centres de méditation, pèlerinages, etc. Toutes ces offres ne sont pas nouvelles 
mais leur nombre explose. Ce regain de créativité est très réjouissant !

Notre enquête auprès des dirigeants des Eglises cantonales révèle qu’ils 
sont favorables à ces innovations : une part du financement actuellement at-
tribué aux activités traditionnelles des paroisses, dont l’impact social est dé-
sormais très faible, devrait être investie dans des projets innovants. Leur point 
commun : impliquer davantage les participants et faire appel à leur créativité, 
afin que ces derniers s’y sentent plus engagés qu’assis sur des bancs d’Eglise.

Alors qu’elles y tenaient encore fermement il y a quelques décennies, les 
autorités ecclésiastiques ne considèrent plus le culte dominical comme un 
symbole d’unité représentant la foi de toutes les personnes de confession ré-
formée. Dans nos sociétés sécularisées, chacun cherche à bâtir ses propres 
convictions religieuses à partir des repères qu’il rencontre.

L’option choisie par les Eglises réformées romandes pour rejoindre nos 
contemporains en recherche spirituelle ne consiste pas à abandonner les 
paroisses ni à supprimer les cultes dominicaux, mais à les intégrer dans un 
ensemble plus vaste d’activités. Il s’agit d’articuler le spirituel à d’autres di-
mensions de l’existence. Par exemple, rallier la vie chrétienne à des objectifs 
écologiques est aujourd’hui mobilisateur.

Cette multiplication d’initiatives originales comporte tout de même un 
risque : les Eglises réformées pourraient s’émietter en mille groupuscules indé-
pendants. Il est donc essentiel de conserver un lien institutionnel à ces divers 
projets. La volonté de vivre l’Evangile et de partager la foi réformée demeure 
leur point de ralliement.

 Gilles Bourquin, co-rédacteur en chef
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partenaire principal partenaires secondaires partenaire presse

3-7 mai

 17 films
débats en
présence 
de nombreux
invités
ilestunefoi.ch

ALEXANDRE JOLLIEN
VIVRE SANS POURQUOI
RENCONTRE VENDREDI 5 MAI 2017 À 20H15

Prix : 20.-, à Crêt-Bérard, Chemin de la Chapelle 19a, 1070 Puidoux
Souper à 18h45, nuitée pour le séminaire du lendemain sur réservation  
info@cret-berard.ch ou 021 946 03 60
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La terre source de vie, pas de pro� t !
Les investissements suisses dans les grandes mono-
cultures mettent les populations locales en danger. 

voir-et-agir.ch  |  CCP 46-7694-0 
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Merci pour votre article dans le numéro 
d’avril de Réformés, page 21 : La précarité de 
la classe moyenne. Mais pourquoi n’énonce-
t-on jamais une critique, politique, spi-
rituelle ou autre, face à un système qui 
surexploite les pauvres jusqu’à l’indi-
gence ? Aucune trace dans votre écrit 
de la souffrance sans prix qui dénature 
tout. Le Psaume 22 ne dit-il pas : « Pour-
quoi restes-tu si loin, sans me secourir, 
sans écouter ma plainte ? » On délègue à 
d’autres (CPS, quêtes financières, services 
sociaux), sans jamais remettre en ques-
tion le système qui nous conduit à cet 
état de fait. A quand un minimum de sou-
lèvement et d’insurrection, au nom même 
de l’Evangile ?     Jean-Samuel Grand,  
Le Mont-sur-Lausanne

As-tu lu La VP ? Cela sonnait clair et la page de couverture était à l’unisson. Mais le 
titre Réformés ! C’est passif, passéiste et la page de couverture du mois d’avril digne 
des images pieuses début XXe. Heureusement que le contenu sauve le contenant. 
J’ai toujours autant de plaisir à découvrir les articles page après page.

 Monique Durouvenoz

Je me permets de réagir suite à la prise de position, dans les colonnes de 24 Heures, 
de M. Decorvet, recteur de la Haute école de théologie, quant au sort réservé aux 
homosexuels dans cette institution. Je suis bouleversée par l’image du christia-
nisme qui se reflète dans ses propos et dont cette école se fera l’écho. Un chris-
tianisme non pas basé sur l’amour de l’autre, mais sur des textes lus et utilisés au 
sens littéral, puis cités à tout-va afin de discriminer certaines minorités. Je ne 
peux concevoir aucun lien entre cette institution et l’Eglise réformée, qui prône 
des valeurs d’ouverture, d’évolution, de bénédictions inconditionnelles pour tous 
les humains.   Sarah Mollien, Château-d’Œx

Nous recevons depuis quelques mois le nouveau journal Réformés en remplacement 
de Bonne nouvelle. Nous sommes très satisfaits de ce changement. Contrairement à 
Bonne nouvelle qui cherchait à se conformer à la société actuelle, votre mensuel an-
nonce beaucoup plus clairement la couleur. C’est le cas de la couverture du numéro 
d’avril, sur la résurrection, et de la dernière de couverture, autour du mot « Croix » : 
on ne peut mieux montrer notre identité chrétienne ! Les deux articles de Mme 

Perrier sont édifiants et collent à la Parole. Merci et continuez dans cette voie.
 Jean-Pierre & Elisabeth Narbel, Vevey

Je n’irai pas écouter cette œuvre musicale, malgré la présentation qui en est faite 
par Mme Marie Destraz dans le dernier numéro. Je croyais et je crois encore que le 
Christ est mort pour toutes les victimes de la « haine de l’autre homme », depuis 
l’Ancien Testament (notamment !) et jusqu’à la fin des temps ; je croyais et je crois 
encore que la Passion est une manifestation de réconciliation toujours possible. Je 
croyais et je crois encore que l’issue de la Passion, c’est la résurrection, même si 
je ne la comprends ni ne peux l’expliquer, mais c’est bien là qu’éclate la promesse 
d’une réconciliation. La Passion, ce n’est pas « une partie du christianisme qui se 
déconstruit ». C’est le chemin douloureux et bouleversant qui conduit à la Vie.

 Suzette Sandoz

Soulèvement 
et insurrection !

Le contenu sauve 
le contenant

Haute école de théologie

Affirmer notre identité

Une passion après Auschwitz

Je suis étonné que l’on utilise la pein-
ture du peintre belge Nicaise de Keyser 
Les Odalisques au collier de perles pour il-
lustrer l’article de Metin Arditi (Réfor-
més n°4, mars). N’oublions pas que cette 
peinture est la représentation d’esclaves 
prisonnières de cachots « dorés », chré-
tiennes pour la plupart. Elles vivaient à 
une époque qui faisait rêver par la magie 
de son Orientalisme, mais dont la réalité 
était tout autre. 
Si l’esclavage dit « de possession » a été 
théoriquement aboli, l’anthropologue 
algérien Malek Chebel rappelle que l’es-
clavage n’a jamais cessé d’exister. Les 
nouvelles formes dites « modernes » – le 
travail contraint, la servitude pour dettes, 
le mariage forcé et l’exploitation sexuelle 
commerciale – viennent en « queue de 
comète de l’esclavage de traite ». 

 Michel Grosbois, Gland

Un visuel 
trompeur
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Le réveil des Eglises noires 
face à Donald Trump

En septembre, le président Donald Tru-
mp « prêchait » dans une église noire 
de Détroit. Comment comprendre ce 
rapprochement a priori impensable ? 
PAP NDIAYE L’incursion de Trump dans 
cette église n’était rien de plus que de l’op-
portunisme. Son discours était rempli de 
commisération méprisante. Il expliquait 
à l’assemblée qu’elle n’avait plus rien à 
perdre en votant pour lui. Les républicains 
n’ont plus pour objectif de gagner l’électo-
rat noir, mais bien de limiter sa participa-
tion aux élections.

Les dernières élections ont d’ailleurs 
été marquées par une faible participa-
tion de l’électorat noir américain.
P.N. : L’élection de Trump y est directe-
ment liée. Car cet électorat est essentiel 
à la victoire des démocrates, depuis les 
années 1960. Or Hillary Clinton n’a pas 
su mobiliser la communauté noire. Sans 
compter que personne ne croyait à la vic-
toire du candidat républicain. Quant aux 
Eglises noires, elles restent prudentes 
lors des élections et ne donnent pas de 
mot d’ordre. En 2008 et 2012, pourtant, la 
mobilisation des réseaux communautaires 
religieux était forte et avait compté dans 
des villes comme Chicago.

Cet événement marque-t-il la fin du 
pouvoir que les Eglises noires amé-
ricaines détenaient, notamment lors 
du développement du mouvement des 
droits civiques ?
P.N. : Dans les années 1960, les Eglises 
noires américaines ont porté un discours 
progressiste de nature politique. Les ser-
mons ne concernaient pas seulement une 
libération future, dans la Jérusalem cé-
leste, après notre mort. Ils parlaient de 
ce qu’il était possible de faire sur Terre. 
Il y avait une tradition d’évangélisme so-
cial et d’engagement pour dénoncer la 
pauvreté et interpeller l’Etat. Dans un 
contexte de ségrégation raciale, les fi-
dèles venaient chercher une parole po-
litique dans les sermons du dimanche 
matin. Mais, depuis les années 1970, les 
Eglises n’ont pas échappé à la poussée 
conservatrice de la société. 

Les Eglises noires ont donc baissé les 
bras ?
P.N. : Je pense que leur pouvoir a diminué. 
La société s’est sécularisée, la pratique re-
ligieuse est moins importante qu’elle ne 
l’était. Il y a aussi un ref lux politique et 
des déceptions face aux acquis des années 
1960. Ce repli est accentué par l’arrivée au 
pouvoir de présidents conservateurs. 

Les Etats-Unis vont-ils vivre un nou-
veau mouvement des droits civiques ?
P.N. : Je l’affirmais il y a un an. Trois élé-
ments vont dans le sens d’une nouvelle 
confrontation politique noire américaine 
face au pouvoir. Il y a la violence policière 
d’abord, qui a donné naissance en 2013 au 
mouvement Black lives matter (la vie des 
Noirs compte). On assiste aussi à des ten-
tatives répétées pour restreindre le droit 
de vote. Si la loi de 1965 garantit ce droit 
aux Noirs, elle est aujourd’hui contournée 
par des dispositifs administratifs, à l’image 

des horaires réduits des bureaux de vote 
ou de la nécessité de présenter des papiers 
d’identité avec photo, que tous ne pos-
sèdent pas. Enfin, les bas salaires dans le 
Sud des Etats-Unis suscitent des mécon-
tentements. A l’échelle fédérale, le salaire 
minimum est de 7,25 dollars de l’heure 
(ndlr : 7,05 francs).

Les Eglises prennent-elles part à ces 
mouvements ?
P.N. : C’est toute la question. Vont-elles 
sortir de leur prudence pour retrouver la 
mobilisation et le savoir-faire qu’elles ont 
développés dans les années 1960 ? Il faut 
encore attendre pour voir si ce christia-
nisme progressiste et engagé va renaître 
et contribuer aux forces de résistances à 
Trump.   Marie Destraz

Les Noirs américains sont 
mis à l’écart par Donald 
Trump. Leurs Eglises 
vont-elles monter au 
créneau ? Interview de 
Pap Ndiaye.

Une vidéo 
Pap Ndiaye revient sur  le rôle des 
Eglises noires américaines dans la 
naissance des droits civiques sur www.
protestinfo.ch.

Pap Ndiaye, 
historien spécialiste du 
mouvement des droits 
civiques aux Etats-Unis
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Une manifestation Black lives matter à Chicago.
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Un appel 
à la sobriété
NUCLÉAIRE « En acceptant la stratégie éner-
gétique 2050, la Suisse apporte une contri-
bution à la lutte contre les changements 
climatiques. La conviction d’œco est que 
cette stratégie va globalement en direction 
de la sauvegarde de la Création », déclare 
l’association suisse œco Eglise et environ-
nement. Créée en 1986, l’association œcu-
ménique est reconnue comme organe de 
consultation par les Eglises et réunit plus 
de 600 paroisses et membres individuels. 
Depuis ses débuts, elle promeut une po-
litique énergétique qui cherche à réduire 
la consommation globale et à favoriser les 
énergies renouvelables, en s’opposant à 
l’énergie nucléaire. Elle ne pouvait donc 
que prendre parti en faveur de l’objet de la 
votation fédérale du 21 mai. 

Un projet en deux étapes
Les Suisses voteront sur le premier pa-
quet de mesures de la stratégie énergétique 
2050 mise sur pied par la Confédération. 
Cette première phase comprend l’aban-
don définitif du nucléaire et le développe-
ment des énergies renouvelables. L’objectif 
est de réduire de 43 % la consommation 
d’énergie globale par personne et par an-
née. Si les sondages annoncent le « oui » 
de la population, la seconde étape risque 
d’être refusée. Elle prévoit l’introduction 
de taxes sur les combustibles, carburants 
et l’électricité. 

L’association œco introduit des ar-
guments éthiques dans le débat. Otto 
Schäfer, membre d’œco et éthicien, ex-
plique qu’« il faut favoriser les économies 
d’énergie et les changements de compor-
tement. Sans quoi, nous ferons face à l’ef-
fet rebond : un gain en efficacité énergé-
tique de nos appareils ménagers mène à 
un usage plus étendu de ces appareils peu 
gourmands. Dans ce cas, l’économie ré-
alisée est donc nulle. La baisse de notre 
niveau de consommation est par consé-

Le 21 mai, les Suisses voteront 
sur la révision de la Loi sur 
l’énergie. L’association œco 
Eglise et environnement soutient 
ce texte. Otto Schäfer, membre 
du comité, biologiste et éthicien, 
analyse les enjeux du scrutin.

A agender
Assemblée générale d’œco Eglise et 
environnement : le 20 mai de 9h45 à 16h, 
à la maison de Saint-Jean, av. de Cour 
138, Lausanne. Suivie d’une célébration 
œcuménique et d’une visite du Jardin 
botanique par Otto Schäfer. Infos et ins-
criptions sur www.oeku.ch/fr 

quent la clé de toute stratégie énergétique 
viable. » Aujourd’hui, l’économie sert une 
rentabilité à court terme, alors que ses 
conséquences négatives sur l’environne-
ment sont durables. Elle met aussi la paix 
en péril, à l’image du commerce du pétrole 
qui engendre des conflits géopolitiques. 

En défendant des valeurs de justice, 
de paix et de liberté, on s’engage dans une 
réflexion à long terme. « En épuisant nos 
ressources, nous en privons les générations 
futures. C’est leur liberté qui est en jeu. Le 
rôle des Eglises est aussi de s’exprimer pour 
ceux qui n’ont pas de voix. C’est leur cas. »

L’argument théologique
Œco fonde ses arguments sur le texte bi-
blique. « Il y a une insistance sur le fait 
que l’homme est un intendant au sein 
de la création et non pas le maître. Nous 
naissons dans un monde constitué, une 
maison pleine de trésors, comme le disait 
Calvin. Il nous faut gérer ce don de ma-
nière responsable. » Pour espérer un chan-
gement des mentalités, œco agit au niveau 
local, en proposant notamment chaque 
année, tous les automnes, Un temps pour la 

Création, une campagne liturgique, à l’in-
tention des paroisses, axée sur le respect 
de la Création.

Les actions et prises de position 
valent parfois à œco d’être assimilée aux 
« écolos ». Un qualificatif que réfute Otto 
Schäfer. « Nos valeurs sont soutenues au-
tant à gauche qu’à droite. Nous n’inven-
tons rien, nous revisitons des traditions 
anciennes. Au XIXe siècle, les protestants 
suisses accordaient déjà une attention 
toute particulière au respect de la nature. » 
En avril, l’Eglise réformée vaudoise a elle 
aussi pris position en faveur de la stratégie 
énergétique 2050.   Marie Destraz

La centrale de Gösgen à Soleure sera mise hors service en 2014.
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Alexis Jenni, 
la Révélation 
par la lecture 
AUTODIDACTE Il y avait bien le grand-
père catholique fervent, mais sa foi mu-
tique était si lourde que la mère d’Alexis se 
détourna de l’Eglise à 20 ans et ne trans-
mit à son fils que le silence, « une boîte 
noire ». Quant à son père Jean-Paul, « intel-
lo années 60 » fils d’un 
Chaux-de-Fonnier aux 
racines bernoises émi-
gré à Lyon, il ignorait 
la spiritualité. Après le 
divorce, l’enseignant 
grand lecteur, lacanien 
et cinéphile, emmenait 
son ado au cinéma et à 
Paris. Culture impec-
cable, transcendance 
zéro. Enfance à Belley 
(capitale miniature du Bugey), études 
à Lyon. Sciences naturelles – malgré le 
bonheur de la littérature : Alexis, esprit 
méthodique d’une curiosité encyclopé-
dique, se jette dans une quête effrénée 
de connaissance. 

Se sachant plus doué pour la trans-
mission que pour la recherche, il est prof 
à 26 ans. Proche de ses élèves, il trouve 
leur ignorance « normale » ; enseigner, 
dit-il, c’est d’abord de la gestion de 
groupe, du social, de la relation. Bientôt 
père de famille – ses trois fils sont au-
jourd’hui âgés de 25 à 21 ans – il passe de 
l’enseignement public au lycée Saint-Marc 
de Lyon. Il y restera vingt ans, et c’est là 
que survient la révélation. 

L’héritage du grand-père
Haut lieu de l’enseignement des jésuites, 
l’institut lui révèle « la part éclairée de 
l’Eglise, des gens vigoureux intellec-
tuellement, ouverts, sympathiques et 
profonds. Des prêtres humanistes, qui 

« Pour accéder à Dieu je n’ai 
que la littérature. » Au départ, 
rien de spirituel dans la 
vie du futur écrivain. Puis 
vinrent les lectures, le Verbe, 
la foi… En toute franchise, 
le Goncourt 2011 livre son 
surprenant itinéraire, des 
sciences naturelles au roman. 

ne cédaient rien, mais savaient qu’il y a 
mille façons d’aller au but. Leur devise : 
Eduquer tout l’homme, et ça vaut autant 
pour les adultes que pour les élèves. J’ai 
été élevé par mon rôle de professeur. »

A leur contact, Alexis Jenni « reprend 
l’héritage » du grand-
père catholique, laissé en 
déshérence par sa mère. 
Sans perdre son intérêt 
pour l’aïkido (qui « aurait 
pu me mener au boudd-
hisme, mais ce n’est pas 
chez moi »). Ni pour la 
poésie soufie et la mu-
sique qui va avec : elles 
restent pour lui de riches 
sources spirituelles. Au-

jourd’hui, il dit par exemple que « l’intérêt 
de la Résurrection n’est pas l’occurrence 
historique, mais, intimement, ce qu’elle est 
en chacun de nous en tant que triomphe 
permanent de la vie sur la mort. »

Essais spirituels
On est loin du Goncourt 2011. En appa-
rence. Car, agrégé en 1989, Alexis Jenni 
s’est mis à écrire. A partir de 1991, ins-
tallé à Lyon après un premier poste dans 
le Nord, il envoie tous les trois ou quatre 
ans un roman ou des nouvelles à des édi-
teurs, collectionne les lettres de refus et 
continue à écrire. Aussi est-il étonné que 
Gallimard publie L’Art français de la guerre, 
et encore bien davantage que lui soit dé-
cerné le prix qui fait vendre son gros ro-
man à 280 000 exemplaires. 

Le Goncourt n’est pas une garantie 
de succès renouvelés, Elucidations (2014) 
se vend à 1 000 exemplaires, La Nuit de 
Wellehammes (2015) 3 000… mais Alexis 
Jenni ne semble pas souffrir. Il fait ce qu’il 

a à faire : écrire, chaque jour. Deux élans le 
propulsent en alternance vers le roman – 
le prochain, cet automne, sera historique 
et mexicain – et vers la poésie, la médita-
tion, l’essai. C’est ainsi que Son visage et le 
tien, puis Dans l’attente de toi débouchent sur 
la spiritualité et sur l’amour en élucidant 
sa relation aux sens et à la peinture ; ces 
chants méditatifs entraînent le lecteur à 
la découverte de territoires intérieurs in-
connus bien que familiers.

Joie, bonne chère et mélancolie
En congé de l’enseignement (au moins 
pour un moment : « on verra en 2018 »), 
Alexis Jenni vit de sa plume, publie des 
articles – notamment dans la revue 
jésuite Etudes, où il rencontre sa com-
pagne actuelle, philosophe. Sur Enzo 
Bianchi et sa communauté piémon-
taise de Bose, ils écrivent Une vie simple 
(2017), à quatre mains : « Elle pense, je 
raconte. » Une relation amoureuse basée 
– comme sa foi – sur la joie et non sur le 
seul intellect : « nous sommes rigolards 
et amateurs de bonne chère, et d’autre 
part nous écrivons ». 

Mais l’écrivain est aussi un mélanco-
lique, conscient de sa part sombre, qu’il 
dissimule par courtoisie, et de sa fasci-
nation pour la destruction, la dévoration 
– son roman aztèque en fera foi. Mais pas 
le livre pour la jeunesse qu’il a joyeuse-
ment composé pour que Tom Tirabosco 
le mette en images (La graine et son fruit, 
Ed. Joie de lire). « Attaché à la vitalité », 
il cultive l’amour et l’art – en osant des-
siner et publier ses œuvres sur son blog 
– comme une façon de vivre avec exul-
tation malgré le tragique, intensément 
perçu, de la condition humaine. 

 Jacques Poget

« La part éclairée 
de l’Eglise, 

des gens vigoureux 
intellectuellement, 

ouverts,
sympathiques 
et profonds »
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Bio express
1963 Naissance à Lyon
1991 Naissance d’Antonin, 
suivi d’Hector en 1994 et 
de Constantin en 1995
1991 Premier manuscrit 
refusé. 25 ans plus tard, 
c’est Alexis Jenni qui… 
refuse de le publier ! 
1995 Mort de son père. Sa 
mère, décédée en 2012, 
verra son succès littéraire
2005 Ose se lancer dans 
le dessin et publie sur 
son blog
2011 Première publication 
(« attendue depuis vingt 
ans ») et Prix Goncourt 
(« un peu inattendu »)

L’Ecriture et l’écriture
« Dans le domaine religieux, ou même 
spirituel, je n’ai eu aucune éducation ; 
aucun catéchisme, aucune transmission, 
aucun savoir. Et puis il y eut la littéra-
ture. Le Verbe était au début, et par lui 
tout s’est fait : de Saint Jean à Pascal, 
en passant par Eckhart, la littérature m’a 
ouvert à l’Esprit ; et écrire, en partici-
pant du Verbe, c’est tâcher d’y rester. 
La littérature a fait cette éducation que 
je n’ai pas eue: elle m’a donné accès à 
ce dont sinon j’aurais ignoré l’existence. 
Ecrire, pour moi, est donc bien plus que 
raconter des histoires. »   Alexis Jenni
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La Nuit étoilée, de Vincent van Gogh, 1889, 
Museum of Modern Art, New York, USA.
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FACE 
AU DÉCLIN, 
LE RENOUVEAU 
DES ÉGLISES
DOSSIER Le bouleversement 
des mentalités religieuses remet 
en cause la paroisse traditionnelle, 
avec son clocher, son pasteur 
et ses fidèles. Ce modèle ancien 
cède le pas à une Eglise 
dynamique et interactive, 
dans laquelle les paroisses ne 
sont plus les seuls lieux de vie 
de la foi réformée. Découverte !

 Responsable du dossier : Gilles Bourquin
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MÉTAMORPHOSE « Leurs liens avec 
l’Etat ont en partie inhibé la créativité 
des Eglises officielles », signale Philippe 
Gonzales, sociologue à l’Université de 
Lausanne. Un constat aujourd’hui una-
nimement reconnu. La sécurité finan-
cière offerte par l’impôt ecclésiastique 
a favorisé le traditionalisme. Or les 
temples se vident. Il s’agit de réadapter 
l’offre ecclésiale, qui ne correspond plus 
aux modes de vie et aux attentes spiri-
tuelles de la population suisse.
Gabriel Monet, professeur de théolo-
gie pratique à la Faculté adventiste de 
Collonge-sous-Salève, résume l’enjeu : 
« Je ne crois pas qu’il faille enterrer 
ce qui existe, il est utile de continuer 
à faire ce que l’on faisait, et, à côté, 
d’encourager cel les et ceux qui as-
pirent à élaborer de nouvelles proposi-
tions d’Eglises. » Le chercheur appelle 
« économie mixte » cette coexistence 
de l’ancien et du neuf, une termino-

logie que l’on retrouve fréquemment 
dans les rapports d’Eglise.

Des églises pour les distanciés
Selon Jörg Stolz (voir encadré), seuls 
18 % de la population suisse sont au-
jourd’hui susceptibles de participer à 
une activité paroissiale. La majorité 
des Suisses (57 %) approuve le rôle des 
Eglises, mais se sent trop en décalage 
par rapport aux institutions pour adhé-
rer à une démarche traditionnelle.

Pour entrer en contact avec ces dis-
tanciés, Simon Weber, responsable du 
secteur recherche et développement de 
l’Eglise évangélique réformée vaudoise 
(EERV), propose que « des ministres ou 
des laïcs engagés rejoignent les réseaux 
des distanciés et élaborent avec eux de 
nouvelles activités liées à la foi ».
De telles initiatives, que l’Eglise angli-
cane dénomme Fresh expressions et que 
Gabriel Monet estime équivalentes aux 

Crise du modèle  paroissial

Non, les projets novateurs 
n’impliquent pas la fin 
des paroisses ! 
Les directeurs d’Eglise 
en sont convaincus : 
les nouvelles expressions 
du christianisme et ses 
formes traditionnelles 
peuvent parfaitement 
cohabiter.

Les responsables   d’Eglises innovent !

10  
moins de protestants 
fréquentent les cultes 

qu’en 1960.

En Suisse,
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Eglises émergentes, sont encore peu 
nombreuses en Suisse romande. Parmi 
celles-ci (cf. p. 16), le Café du marché à 
Payerne (cdmp.ch), initié par le pasteur 
Patrice Haesslein sous l’égide de l’EERV, 
offre gastronomie et soirées à thèmes à 
deux pas de l’abbatiale où sont propo-
sés des moments méditatifs. Egalement 
proche de la paroisse réformée de son 
lieu, l’Atelier du Ruau, à Saint-Blaise 
(www.atelierduruau.org), allie vie com-
munautaire, spiritualité et écologie.

La crainte de disparaître
Chaque Eglise cantonale tente d’inscrire 
cette « économie mixte » dans sa propre ré-
alité, non sans difficulté. Le programme de 
la législature 2016 – 2020 de l’Eglise réfor-
mée évangélique neu-
châteloise (EREN) est 
à ce titre éloquent : 
« Se replier sur soi-
même signifie à brève 
échéance la dispari-
tion de l’EREN. »
Il y a quelques dé-
cennies, un tel alar-
misme aurait semblé aberrant. Cette in-
quiétude se traduit par une réaffirmation 
de la vocation missionnaire de l’EREN, 
« aussi auprès des personnes qui se dé-
clarent sans confession ». Ce retour à 
l’évangélisation est une tendance géné-
rale des Eglises instituées européennes. 
Christian Miaz, pasteur et président 
de l’EREN, livre ses réf lexions : « Nos 
structures sont trop rigides pour per-
mettre de nouvelles expressions de foi. 
Pour créer des postes expérimentaux, il 
faudra convaincre les paroisses. » Pour 
dynamiser l’institution, une refonte de 
la Constitution est prévue en 2023, une 
date qui paraît bien lointaine.

Equilibrer les finances
Le chemin vers une « économie mixte » 
semble plus avancé dans l’EERV. En vue 
du Synode décisionnel de 2018, un ré-
cent rapport sur les dotations de postes 
exprime la volonté claire de développer 
à l’intérieur et hors des paroisses « de 
nouvelles présences de l’Eglise au sein 
de la société ».

Xavier Paillard, pasteur et président 
de l’EERV, avertit : « L’Etat continue de 
payer l’Eglise, mais la société ne la renou-
velle plus. Nous risquons de nous retrou-
ver avec un grand écart. Pour entamer un 
processus créatif, il faut lâcher prise et 
autoriser des espaces de liberté. Une fois 
les résistances intérieures dépassées, les 
problèmes administratifs se résolvent as-

sez facilement. » Pas-
teur et président de 
l’Eglise protestante 
de Genève (EPG), 
E m m a nu e l  F u c h s 
constate lui aussi que 
« le seuil de l’Eglise 
est toujours plus dif-
f icile à franchir ». Il 

souligne la nécessité de trouver « un équi-
librage pour que les ministères pionniers 
n’appauvrissent pas trop les paroisses ».

Philippe Paroz, biologiste et pré-
sident du Conseil du Synode Jurassien 
(CSJ), estime quant à lui que « tant que 
quelques paroissiens participent aux 
cultes, cela justif ie de les maintenir. 
L’Arrondissement jurassien (Jura et Jura 
bernois) cherche néanmoins à diversi-
fier l’offre de l’Eglise ». Dans les Eglises 
ayant des moyens financiers limités, la 
création de postes expérimentaux est à 
la fois délicate, car elle empiète sur les 
budgets des paroisses, et urgente, afin 
de maintenir l’autofinancement. L’argent 

Crise du modèle  paroissial

« Pour entamer 
un processus créatif, 

il faut lâcher prise 
et autoriser des 

espaces de liberté. »

Les responsables   d’Eglises innovent !

Baisse massive de 
fréquentation des cultes
Dans l’ouvrage de référence Religion 
et spiritualité à l’ère de l’ego (Labor 
et Fides, 2015), Jörg Stolz, profes-
seur de sociologie des religions, et 
d’autres chercheurs de l’Université 
de Lausanne montrent que la pro-
portion des réformés en Suisse a 
diminué de moitié au cours du XX e 
siècle. Ils représentent aujourd’hui 
moins de 30 % de la population. 
A cette baisse s’ajoute un phéno-
mène encore plus marqué : « les pro-
testants abandonnent massivement 
la pratique hebdomadaire ». L’en-
quête révèle que la fréquentation du 
culte dominical serait dix fois moindre 
aujourd’hui  qu’en  1960.  Seuls 
quelques pour cent de la population 
s’y rendent encore régulièrement. 
Le scientifique souhaite dissiper les 
faux espoirs : les initiatives présen-
tées dans ce dossier n’auront pro-
bablement « aucun effet statistique » 
et la baisse se poursuivra dans les 
décennies à venir. A ses yeux, « ces 
initiatives permettent aux Eglises de 
sortir d’une forme figée ».   G. B.

n’est pourtant pas seul en cause : le 
changement dépend surtout de l’ouver-
ture d’esprit et de la volonté de trans-
mettre l’Evangile dans la société. 

 Gilles Bourquin

Pour aller plus loin
Un débat, infos en page 22.

La Revue des Cèdres no 46, 
avril 2017, à commander sur 
www.revuedescedres.ch.
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DÉCENTREMENT Le mot d’ordre des 
mentalités religieuses dominantes peut 
de nos jours s’exprimer ainsi : « Je m’im-
plique là où je trouve ce qui me corres-
pond, et je contribue à ce que je vis. » 
Une perspective individualiste que 
Gabriel Monet (cf. p. 12) explique ainsi : 
« On cherche aujourd’hui à ce que la vie 
spirituelle soit reliée à la vie tout court. » 
La référence dernière n’est plus l’Eglise 
officielle, mais l’expérience personnelle. 
La mission des Eglises s’oriente par 
conséquent vers les besoins des gens. 
Jörg Stolz (cf. p. 13) y voit une straté-
gie de marketing : « On identif ie des 
gammes de besoins et on crée des pro-
duits adaptés. »

Cette approche cor-
respond à une société 
en recherche spirituelle. 
L’affiliation paroissiale 
confessante est mino-
ritaire. Une majorité de 
personnes conçoit la vie comme un pè-
lerinage spirituel : être chrétien, ce n’est 
plus appartenir à une institution, mais 
tout au plus « envisager que l’héritage 
chrétien puisse être plausible », esquisse 
Philippe Gonzales (cf. encadré).

Comment l’Eglise 
peut-elle être autre 
que paroissiale ? 
La profusion des pistes 
envisagées donne 
le vertige. Aucun modèle 
unique ne peut plus 
répondre aux attentes 
spirituelles de nos 
concitoyens.

Une fausse alternative
Attention toutefois à ne pas s’enfermer 
dans un modèle binaire ! Il y aurait d’un 
côté les anciennes paroisses territoriales, 
appelées à disparaître, auxquelles on ap-
partenait par tradition sans être vraiment 
impliqués, et de l’autre les initiatives nou-
velles en dehors des paroisses.

Ce classement rigide risque de se-
mer la confusion, avertit Olivier Bauer, 
professeur de théologie pratique à l’Uni-
versité de Lausanne : « Il y a des gens 
très forts pour labelliser des initiatives 
qui existaient déjà avant eux. » Comme 
le montre le diagramme ci-contre, les 
lieux de vie des réformés romands for-
ment une nébuleuse qui ne se limite ni 
aux paroisses ni aux Eglises émergentes. 
Ces divers espaces sont appelés à coha-
biter et à se dynamiser l’un l’autre.

Des territoires flottants
Les paroisses ne sont pas condamnées 
à rester f igées. Partout en Suisse ro-
mande, si l’on prend le temps d’enquê-
ter en détail (cf. p. 16), on découvre que 
d’innombrables initiatives inclassables 
renouvellent et diversifient l’offre des 
paroisses : lieux phares, cultes du mar-
ché, cours de méditation, rencontres 
interreligieuses, marches sportives, ex-
positions culturelles, groupes de partage 

œcuméniques et inter-
religieux, etc. La liste 
est infinie.
Olivier Bauer débou-
lonne les vieux sché-
mas : « Chaque enga-
gement paroissial est 

tout aussi individuel qu’un engagement 
dans un autre lieu. Et puis, la vie des pa-
roisses n’est plus définie par la carte ter-
ritoriale, mais par la vie des gens. » Un 
constat que Xavier Paillard, président 
de l’EERV, s’empresse de confirmer par 

les faits : « Grâce aux dérogations de do-
micile, il est désormais possible d’être 
domicilié à Yverdon et élu au conseil de 
paroisse de Moudon. »

De nouvelles manières de s’engager
« L’économie mixte » inspire à Gabriel 
Monet une nouvel le déf in it ion de 
l’Eglise. Martin Luther l’avait définie 

« L’Eglise tout
 entière est appelée 

à devenir une 
Fresh expression »

Projets 
paroissiaux 
novateurs

Alternatives non 
conventionnelles au 
culte dominical et 
au catéchisme,

cf p. 17

Services 
des Eglises

Aumôneries, centres 
de formation, lieux 

d’accompagnement spirituel, 
Centres sociaux protestants 

(CSP), missions 
(DM, EPER, PPP),  
médias réformés, 

etc.

L’Eglise élargit ses   horizons
Le protestantisme réformé romand 
déborde largement les frontières des 
paroisses. Ses différents lieux de vie, 
représentés par des cercles, ne 
constituent pas toujours des lieux 
de célébration.
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comme « le lieu où la Parole est prêchée 
et les sacrements correctement adminis-
trés. » A l’heure où les cultes sont déser-
tés, ces deux critères ne suffisent plus. 
L’Eglise véritable apparaît lorsque la Pa-
role de Dieu est non seulement prêchée, 
mais aussi reçue. Peu importe où cela se 
vit, que ce soit dans les paroisses ou en 
dehors de tout espace ecclésial.

S’inspirer 
des modèles 
à succès
Lors d’une série de conférences in-
teractives en mars dernier, le so-
ciologue Philippe Gonzales et le 
théologien Jean-Christophe Emery, 
directeur de Cèdres Formation, ont 
proposé l’étude de quatre modèles 
d’Eglise « qui pèsent un certain 
poids dans le christianisme contem-
porain » : les méga-églises, les églises 
charismatiques, les Eglises émer-
gentes et les Fresh expressions.

Cette démarche originale ne 
consistait pas à « valider ces formes 
d’Eglise », mais à « capter les intui-
tions de ces mouvements qui ré-
pondent à certaines attentes des 
gens, afin de nous demander com-
ment nous, réformés, pourrions ré-
pondre à ces mêmes besoins à notre 
manière », précise le sociologue de 
l’UNIL.

Plusieurs communautés en 
Suisse romande suivent le modèle 
des méga-églises (Gospel Center, C3, 
etc.). « Leur rapport à la culture po-
pulaire est assez décomplexé, leurs 
lieux de culte ressemblent à des ci-
némas, observe Philippe Gonzales, 
alors que le style austère des temples 
réformés peut former un obstacle 
entre l’Evangile et la population. »

« Les églises charismatiques, qui 
insistent sur l’action divine surnatu-
relle, prennent fortement en compte 
le rapport au corps dans leurs célé-
brations (toucher, prières de guéri-
son, parfois jusqu’à la transe), alors 
que cette dimension est relative-
ment impensée dans nos cultes », 
remarque Jean-Christophe Emery.

Une nouvelle session de cette 
formation aura lieu cet automne. 
Renseignements au secrétariat de 
Cèdres Formation (021 331 58 55) et 
sur cedresformation.ch.   G. B.

Le théologien finit par conclure que 
l’Eglise tout entière est appelée à deve-
nir une Fresh expression : « Toutes ces ini-
tiatives sont des aiguillons, des avant-
gardes d’une réalité bien plus large qui 
les dépasse, des avant-postes d’une évo-
lution de l’Eglise dans son ensemble. » 

 Gilles Bourquin

Communautés 
extra-

paroissiales

Groupes originaux, appelés 
parfois Fresh expressions 

ou Eglises émergentes, actifs 
sur divers plans (spirituel, 

social, humanitaire, 
écologique, etc.), 

cf p. 16

Galaxie 
internet

Pages et groupes 
Facebook (huguenots, 
Théolib, etc.), blogs 

individuels, sites 
réformés (ref-500.ch, 

etc.)

Centres 
intellectuels

Facultés de théologie, 
conférences, groupes de 

réflexion militante 
(Pertinence (cf p. 22), 

Evangile et liberté, 
etc.)

Communautés 
monastiques, 
pèlerinages, 
œcuménisme

Grandchamp, Taizé, Bose, 
lieux de ressourcement 
spirituel, chemins de 

Compostelle, 
etc.

Paroisse 
traditionnelle

L’Eglise élargit ses   horizons
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Un chemin  
vers le ciel

SPIRITUALITÉ Son dos est droit. Ses 
yeux sont clos. Sa respiration est comme 
ralentie. Assise sur un coussin rond et 
brun, une femme immobile médite. Dans 
un ballet silencieux, la pièce se remplit. 
Chacun s’est déchaussé. Un fond de mu-
sique résonne. Comme un doux réveil qui 
cherche à réparer les dégâts du change-
ment d’horaire vécu durant la nuit. Ils sont 
bientôt trente. Certains sont assis sur des 
chaises. D’autres ont préféré la douceur 
d’un coussin. Les plus courageux ont ten-
té une contorsion pour se caler, à genoux, 
sur un petit banc de prière. Face à eux, un 
arrangement floral surmonté de quatre pe-
tits tableaux aux couleurs vives. Les clo-
ches sonnent 10h. C’est dimanche. Mais 
nous ne sommes pas au culte. Pourtant la 
main qui éteint la musique est celle d’un 
pasteur de l’Eglise protestante de Genève 
(EPG), Nils Phildius, en robe blanche. 

Le temps de la transition
Comme chaque mois depuis l’automne, à 
La maison bleu ciel, dans la paroisse de 
Lancy Grand-Sud à Genève, on s’apprête 
à vivre L’heure bleu ciel : méditation silen-
cieuse, chants de Taizé et temps d’échange 
avec les participants. Ce nouvel espace 
dédié à la spiritualité chrétienne tente de 
répondre aux attentes des nouveaux cher-
cheurs spirituels. « Ces gens ne se recon-
naissent pas dans l’Eglise. Mais dans leur 
quête de spiritualité, le Christ reste une 
référence », explique Nils Phildius, à l’ori-
gine du projet soutenu par l’EPG. C’est en 
fréquentant des milieux hors Eglise qu’il 
en prend conscience. L’expression corpo-
relle et l’art y ont la cote. Il ouvre la mai-
son bleu ciel où on y pratique la médita-
tion, le taï-chi et des soirées clown. 

Dans cette aventure, où tout reste à 
faire, le conseil de paroisse est un sou-
tien. Catherine Herold, 77 ans, en fait 
partie. « Pour être créatif, il ne faut pas 

être craintif. Il faut prendre le temps de 
la transition et organiser le deuil de la vie 
paroissiale traditionnelle », commente-t-
elle. La paroisse vieillissante ne compte 
plus qu’une quinzaine de fidèles.

Du silence naît la présence
« Soyez attentifs à ce qui se passe dans 
votre corps. “ Les vrais adorateurs de 
Dieu adorent dans l’attention au souffle ” 
nous rappelle le texte biblique de Jésus 
et la Samaritaine », introduit le pasteur. 
La méditation commence. Le silence est 
total. La pièce se réchauffe. Un homme 
tousse. Chaque bruissement paraît am-
plifié. Après dix minutes, trois notes de 
xylophone retentissent. Les corps se dé-
ploient. Vient le moment de l’échange sur 
le thème Prier ou méditer ? Le pasteur parle 
d’une différence complémentaire entre la 
parole et la présence avant de passer la 
parole à l’assemblée.

« Mon souffle est court. Je l’ai ressenti 
dans mes entrailles », explique une jeune 
femme. « Il est aussi bon d’accueillir le 
souff le tel qu’il est », lui répond le pas-
teur. La parole se délie et les témoignages 
fusent. « Ici, je reconnais mon humanité et 
celle de l’autre », lâche une femme. 

« Je suis dans la transcendance. C’est dans 
le silence que monte la présence », confie 
Myriam Josette Stooves. A 49 ans, elle pra-
tique la méditation depuis quinze ans et 
vit sa première Heure bleu ciel. « Je cherche à 
nourrir ma spiritualité de références chré-
tiennes, car j’en suis porteuse. » Pourtant 
l’Eglise et ses codes ne lui parlent pas. Elle 
va bientôt rejoindre le petit groupe qui 
chapeautera la maison bleu ciel. « Je peux 
amener mon expérience de thérapeute et 
être un pont avec l’extérieur. » Car ici, le 
défi consiste à accompagner les gens sans 
les récupérer.

A 45 et 43 ans, Tamara et Pablo sont 
catholiques. « Nous sommes en recherche 
spirituelle et non religieuse. Nous avons 
besoin de nous raccrocher à quelque chose 
aujourd’hui. D’ailleurs notre tranche d’âge 
est largement représentée chez les nou-
veaux chercheurs spirituels. »

Le soleil entre dans la pièce pendant 
que se donne la bénédiction. Avant de se 
retrouver autour d’un verre, chacun relace 
avec soin ses chaussures.   Marie Destraz

La maison bleu ciel à Genève 
accueille les nouveaux chercheurs 
spirituels. Le pasteur Nils Phildius 
y propose une spiritualité 
chrétienne vécue notamment à 
travers la méditation. C’est le cas 
de L’heure bleu ciel. Reportage.

Info sur www.maisonbleuciel.ch
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« Le défi consiste à oser 
rejoindre d’autres terrains »

LABORATOIRE « Désolé, c’est un peu le 
désordre », me dit-on à mon arrivée à la 
maison de paroisse de Delémont. Cela fait 
plusieurs semaines que trois jeunes filles 
en provenance de la communauté de Tai-
zé sont hébergées dans le bâtiment. « Elles 
donnent un coup de main dans une mai-
son qui accueille des réfugiés. Un projet 
qui a été initié par une paroissienne enga-
gée », ajoute la pasteure Sarah Nicolet. Cet 
exemple d’ouverture laisse transparaître 
l’état d’esprit de la paroisse.

De nouvelles pistes
Sans renier les activités de base proposées 
par la paroisse, la pasteure Carole Perez 
estime qu’il est impor-
tant d’essayer de nou-
velles approches : « Le 
défi est d’oser rejoindre 
d’autres terrains. Nous 
pouvons nous permettre 
d’être un laboratoire d’expérimentation et 
de tester différentes activités. » Une dé-
marche moins compliquée qu’il n’y paraît: 
« Il est assez simple de lancer un projet et 
ce n’est pas dramatique si on se trompe. 
Nous n’avons pas grand chose à perdre. 
Au mieux, on y gagne ! » insiste Sarah Ni-

Les professionnels de la 
paroisse réformée de 
Delémont explorent de 
nouvelles pistes d’activité. 
L’expérimentation est au 
quotidien. Tour d’horizon 
des projets en cours.

colet. Les responsables s’accordent à dire 
qu’il est primordial de laisser aux activités 
le temps de se développer : « Nous avions 
l’habitude d’arrêter une activité au bout de 
six mois si elle ne rencontrait pas le succès 
escompté. Aujourd’hui, nous planifions sur 
une période plus longue d’une à deux an-
nées», analyse Carole Perez. 

Place au cinéma
Parmi les expériences les plus notables 
figurent les ciné-cultes. Depuis plus de 
deux ans, les pasteurs proposent une célé-
bration qui intègre le septième art. « Nous 
projetons des extraits d’un film qui sont 
entrecoupés de prières et d’un message 

qui suit le fil rouge du 
long-métrage », explique 
le pasteur Nils John. Il a 
découvert ces cultes en 
Alsace dans la paroisse 
où il officiait précédem-

ment. Le film Les temps modernes de Char-
lie Chaplin a fait l’objet d’une de ces célé-
brations. Un hommage au cinéma muet : 
« Nous avons vécu le culte sans un mot. Ce 
fut un moment très particulier », se remé-
more Carole Perez. Un ciné-club a égale-
ment vu le jour. Actuellement, un cycle sur 

les rites de passage est proposé au Centre 
réformé de Delémont. 

De la jeunesse aux aînés 
L’animateur et diacre Daniel Chèvre ne 
manque pas de créativité pour stimuler les 
jeunes têtes blondes. Un groupe de jeunes 
moniteurs ayant terminé leur catéchisme 
s’est même spontanément créé. 

Les couples et les familles bénéficient 
également d’une attention toute particu-
lière. Une soirée de Saint-Valentin a été 
mise sur pied et plusieurs activités convi-
viales sont particulièrement adaptées aux 
familles. Des conférences régulières ren-
contrent un grand succès. Un groupe de 
discussion œcuménique intitulé Thé Bible 
vient de voir le jour à Bassecourt. Der-
nière petite innovation : la pasteure Sarah 
Nicolet ouvre les portes de sa cure une fois 
par mois pour papoter autour d’un verre. 

 Nicolas Meyer

« Il n’est pas 
dramatique de 
se tromper »

L’équipe pastorale de Delémont en plein brainstorming. De gauche à droite : Maria Zinsstag, pasteure aléma-
nique ; Daniel Chèvre, diacre et animateur jeunesse, et les pasteurs Sarah Nicolet, Nils John et Carole Perez.

Détails des activités de la paroisse sur 
le site internet www.egliserefju.ch sous  
Delémont. 
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UNE ŒUVRE DANS LA VIE D’ELISABETH REICHEN AMSLER

La passion 
de Frida Kahlo

Frida Kahlo, Le Cerf blessé, 1946. Huile sur toile, 22,4 x 30 cm.

LUTTE « Je ressens sa douleur jusque 
dans mon corps. » Lorsque le regard 
d’Elisabeth Reichen Amsler se pose 
sur le corps blessé de ce cerf à la tête 
de femme, elle y voit le ref let de sa 
souffrance passée. Elle se remémore 
une période traversée par une rup-
ture dont elle ne nous dit rien de plus. 
Aujourd’hui, cette souffrance qu’elle 
qualifie de psychique a disparu. Le Cerf 
blessé de Frida Kahlo n’y est pas étran-
ger. Il lui a permis de se révéler à elle-
même. Depuis, il ne l’a pas quittée. 
Elle partage son expérience à travers 

son ministère diaconal en tant qu’ani-
matrice culturelle de l’Eglise réformée 
évangélique du canton de Neuchâtel 
(EREN). L’art y est un outil pour in-
terpeller chacun, telle une porte d’en-
trée vers sa propre spiritualité.

Dans les yeux de l’artiste
Sur la petite toile, un cerf cinglé de 
flèches. Le corps de l’animal saigne. 
Son visage, autoportrait de l’artiste, 
est serein, vierge de toute souffrance. 
Pourtant les coups de pinceau expri-
ment la lutte. Celle d’une femme qui a 

cumulé les douleurs. En-
fant, Frida Kahlo souffre 
de poliomyélite. A 18 ans, 
elle est victime d’un acci-
dent de bus. Ses jambes, 
son bas-ventre et sa co-
lonne vertébrale sont tou-
chés. La chirurgie n’y fait 
rien. Elle porte un corset 
en fer, subit une ampu-
tation de la jambe droite 
et fait plusieurs fausses 
couches. Jusqu’à sa mort 
en 1954, à seulement 47 
ans, le corps de Frida 
Kahlo ne cicatrisera pas. 
La douleur physique, l’ar-
tiste l’a peinte toute sa vie. 

En 1946, alors qu’elle 
subit une lourde opéra-
tion de la colonne ver-
tébrale à New York, elle 
crée Le Cerf blessé, comme 
un espoir de rémission. 
« Du visage de cet animal 
en mouvement se dégage 
une force impression-
nante », décrit Elisabeth 
Reichen Amsler, autant 
touchée par l’œuvre que 

par l’artiste. Quant au décor, il a les 
allures d’une cathédrale. Les arbres, 
telles des colonnes, relient le ciel à la 
terre. Et l’eau, en arrière-plan, rap-
pelle la vie. « Et c’est dans cette na-
ture, avec ses blessures, que l’animal 
doit tracer son chemin, faire sa vie. »

Dans l’œuvre truffée de symboles, 
on retrouve surtout le chiffre neuf. Il 
correspond au nombre d’arbres, de 
bois du cerf, de f lèches et de bran-
chages au sol. Une omniprésence qui 
engage à une lecture chrétienne de la 
toile. Le chiffre neuf fait référence à 
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la neuvième heure, celle de la mort du 
Christ en croix. Quant au cerf, il est 
un symbole du Christ. Difficile pour-
tant de lire le tableau à travers le seul 
prisme chrétien quand 
on connaît l’engage-
ment de Frida Kahlo. 
Elevée dans une so-
ciété catholique, cette 
femme émancipée du 
début du XXe siècle ne 
cache pas sa bisexuali-
té. Dans un climat de 
révolution, elle s’en-
gage auprès des com-
munistes et milite notamment pour 
la reconnaissance des cultures mexi-
caines. L’artiste n’en apparaît pas 
moins ici comme une martyre et le 
sujet peint évoque la Passion.

De la souffrance à la vie
Elisabeth Reichen Amsler n’adhère 
pas à cette lecture chrétienne. Mais, 
miroir de sa vie, l’œuvre est aussi mi-
roir de sa foi. « Elle est à l’image du 
cerf, en chemin. Elle m’accompagne, 
que je sois blessée ou non. Elle est sur-
tout une force en moi qui me pousse à 
continuer malgré tout. » Les images, 
au même titre que ses prières, la sou-
tiennent et la fortif ient. « Je ne suis 
pas seule. Je marche avec le Christ. » 

Le choix du Cerf blessé est-il appa-
ru comme une évidence pour Elisbeth 
Reichen Amsler ? Il n’en est rien. A 
chaque période de sa vie, une œuvre 
s’impose. Elle avoue avoir hésité, 
pour cet article, avec Night and Sleep 
d’Evelyn de Morgan. Cette œuvre est 
la tête d’affiche de la dernière expo-
sition itinérante qu’elle a créée. Nuit 
noire – Nuit lumineuse creuse la relation 
des grandes traditions religieuses à la 

« Du visage 
de cet animal 

en mouvement 
se dégage 
une force 

impressionnante »

nuit. « Sur cette toile, deux person-
nages survolent la campagne. Il s’agit 
de la Nuit et du Rêve. Leurs corps 
autant que les traits de leurs visages 

trahissent un abandon 
né de la confiance qui 
les unit. Ils n’avancent 
pas seuls. L’obscurité 
qui peut faire peur il-
lumine. Le paysage est 
éclairé. » Cette lecture 
s’applique à sa foi : de 
la confiance naît la lu-
mière, porteuse d’es-
pérance. Un sentiment 

qui est partagé par de nombreuses 
traditions religieuses, comme elle l’in-
dique dans son exposition. Un senti-
ment qui relie.

L’art au service du message
Instant de grâce entre le spectateur et 
l’artiste, l’art est le partage d’un sen-
timent projeté sur la toile. Elisabeth 
Reichen Amsler en est convaincue : 
l’art est l’intermédiaire entre le ciel et 
la terre. C’est cela, la spiritualité. Cette 
porte d’entrée accessible à chacun, 
l’animatrice culturelle de l’EREN l’ex-
ploite dans chacun de ses projets pour 
interpeller le visiteur.

« L’art ne demande pas d’intellec-
tualiser, mais de ressentir. L’art sup-
prime la distance. Rappelons qu’il est 
créé pour transmettre. Les Eglises 
l’utilisaient d’ailleurs pour éduquer les 
gens. Aujourd’hui, y recourir ne fait 
plus partie des habitudes. Pourtant 
dans une société de l’image, nous ne 
pouvons l’éviter. »  Marie Destraz

Alors qu’elle monte sa dernière exposition 
dans le cadre du Jubilé de la Réforme, 
Elisabeth Reichen Amsler, diacre et animatrice 
culturelle de l’Eglise réformée neuchâteloise, 
trouve dans Le Cerf blessé une force pour dé-
passer sa souffrance.

Bio express
Depuis vingt-deux ans, Elisa-
beth Reichen Amsler est diacre 
et animatrice culturelle pour 
l’Eglise réformée évangélique 
du canton de Neuchâtel (EREN). 
A travers des expositions et 
des visites guidées notamment, 
elle mobilise les arts pour inter-
roger sur des sujets d’actualité, 
y introduire une part de spiritua-
lité et lutter contre l’analphabé-
tisme religieux.

Retraitée depuis quelques 
mois à peine, elle prolonge 
ses activités pour un an,  le 
temps du Jubilé des 500 ans 
de la Réforme. Elle revêt ac-
tuellement les atours de Marie 
Tourel, épouse du réformateur 
Guillaume Farel pour des ba-
lades historiques et théâtrales 
à Neuchâtel. 

Elle  vient  de  créer Nuit 
noire – Nuit lumineuse, une ex-
position itinérante en Suisse ro-
mande qui explore le rapport à 
la nuit des différentes traditions 
religieuses. Sa prochaine expo-
sition sur les huguenots sera à 
visiter dès le 6 juin au Temple 
du Bas, à Neuchâtel.
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Les cinq 
sens 
du culte
CÉLÉBRATION Neuf articles, comme 
neuf médaillons dans un vitrail, lais-
sant passer une même lumière : voilà 
ce que nous offre ce livre d’Olivier 
Bauer sur la valeur des cultes pro-
testants.

Quelle est donc cette lumière 
qui donne sens à chacun des thèmes 
abordés dans ces neuf chapitres ? Les 
cultes protestants et les rites que les 
chrétiens y désirent vivre « font plus 
que simplement communiquer une 
image de Dieu, une vision du monde, 
une conception de la foi. Ils l’inscrivent 
dans le corps des participants ». Ils 
ne sollicitent pas seulement l’ouïe 
et l’écoute de la Parole, mais égale-
ment le goût et la vue, par la cène et 
la tenue des officiants, l’olfaction par 
les fleurs, le toucher par l’imposition 
des mains, les gestes par les pos-
tures que l’on adopte. « Et quand les 
rites fonctionnent, poursuit Olivier 
Bauer, quand ils réussissent à donner 
un avant-goût d’un monde où Dieu 
règne, il faut évidemment en attribuer 
le mérite à Dieu. D’où l’importance de 
le laisser agir en nous pour qu’il puisse 
agir à travers nous. »

Puisse cette réf lexion vivante, 
pleine de bon sens et d’expérience pra-
tique, redonner l’envie de célébrer et 
vivre des cultes.   J. B. 

Ce Luther 
qu’on ignore

DÉCOUVERTE De tous les biographes 
de Martin Luther, Matthieu Arnold 
est le seul aujourd’hui à pouvoir pré-
tendre, comme il le dit, « présen-
ter tout Luther ». C’est-à-dire « à ne 
négliger aucune période de sa vie », 
comme on l’a fait trop souvent. 

Tout est important pour com-
prendre les actions et les écrits de 
Luther, ses intentions et ses tour-
ments, son courage et son inspira-
tion : non seulement les thèses et les 
grands traités, les cours, les cantiques 
et les prédications, les catéchismes et 
les propos de table, mais aussi l’im-
portante correspondance qui permet 
de le situer dans les milieux qu’il a 
fréquentés. 

Cette nouvelle biographie, qui 
honore autant le réformateur que le 
500e anniversaire de la Réformation, 
nous fait découvrir au fil des pages 
« un personnage bien plus riche et 
complexe que le pourfendeur de la 
papauté ou l’adversaire d’Erasme. Ce 
n’est pas le polémiste, dit Matthieu 
Arnold, mais le héraut d’un message 
réconfortant, un formidable écrivain 
diffusé largement par ses écrits po-
pulaires allemands, qui a été lu plus 
qu’aucun autre homme de son siècle ». 

Les magnifiques et nombreuses 
citations de Luther que l’auteur par-
tage avec le lecteur, pour la plupart 
inédites en français, font de cette bio-
graphie une réussite.   Jean Borel

L’humain entre 
résistance et 
dépassement. 
Entretiens sur le 
christianisme et le 
religieux en société 
contemporaine, 
par Pierre Gisel et 
Michèle Bolli-Voélin, 
Editions Ouverture, 
2017, 186 p.
   
 

Les cultes 
des protestants, 
par Olivier Bauer, 
Labor et Fides, 
2017, 143 p.

Luther, 
par Matthieu Arnold, 
Fayard, 2017, 686 p.

Rendre aux 
traditions leur 
fécondité
DIALOGUE C’est à un bel entretien que 
convie cet excellent ouvrage. De ma-
nière fine, vivante et bien ciblée, Mi-
chèle Bolli-Voélin questionne Pierre 
Gisel, dont l’œuvre a fait aujourd’hui 
le tour du monde et dont l’expé-
rience professorale est aussi respectée, 
puisqu’il a enseigné 36 ans la théologie 
à l’Université de Lausanne.

Au travers de ses réponses précises 
et stimulantes, souvent inattendues et 
inédites, Pierre Gisel  fait part du sou-
ci qu’il ne cesse de nourrir de « trouver 
des mots neufs pour dire à nouveau, 
dire autrement, dire encore une fois 
pour d’autres oreilles, d’autres intelli-
gences, d’autres cœurs, ce qui est im-
portant dans les propositions d’une ou 
de plusieurs traditions ou perspectives 
spirituelles ». 

Dans un monde où les débats 
éthiques et religieux sont quotidiens, 
le christianisme doit absolument se 
repenser pour continuer à se trans-
mettre. Il ne peut plus s’isoler des 
autres religions. Et c’est tout l’enjeu 
de cet entretien. Pierre Gisel aborde 
tour à tour le sens d’une création qui, 
par son incommensurabilité, échappe 
à l’imagination, l’advenir de l’humain, 
le motif central du salut, les thèmes du 
mal et de la rédemption, l’éducation 
de la croyance, la diversité des voies 
religieuses. Sans oublier les quêtes 
contemporaines de spiritualité et les 
tensions entre les trois monothéismes. 
En un mot, chaque réponse engage 
notre responsabilité à son plus haut 
niveau d’exigence chrétienne.   J. B. 
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« Réapproprions-nous 
         nos valeurs d’accueil » 

dating aux différents acteurs, pour favoriser 
la rencontre entre les actions citoyennes, 
les personnes qui souhaitent s’engager et 
les personnes réfugiées. 

Ce bracelet est-il l’arme la plus efficace 
face aux stéréotypes ?
M.H. : L’élan de solidarité ne doit pas re-
tomber. Si le nombre d’arrivées est ac-
tuellement en baisse, les réfugiés sont là 
et continuent d’entrer en Suisse. Ce brace-
let est un acte citoyen courageux. Le por-
ter signifie se réapproprier une identité 
suisse en phase avec les valeurs humaines 
de l’accueil. C’est rappeler aussi qu’il existe 
d’autres discours que celui de la peur. Il 
est un moyen d’engager la discussion sur le 
sujet en dehors des cercles de convaincus. 
C’est ainsi que les mentalités changeront. 
Pour autant, nous ne faisons pas d’angé-
lisme. Nous invitons chacun à se confron-
ter à ses stéréotypes par le biais d’actions 
concrètes menées sur le terrain. Pour se 
rendre compte de la richesse de la diversi-
té, il faut la vivre. 

Le 5 juin 2016, les Suisses ont accepté 
la révision de la loi sur l’asile. N’est-ce 
pas déjà un signal que les mentalités 
ont changé ?
M.H. : L’enjeu de la révision de la loi sur 
l’asile était celui d’offrir une assistance 
juridique gratuite aux réfugiés. Or, pour 
qu’ils en bénéficient, il faut que des ONG 
disposées à le faire bénéficient de moyens. 
Les discussions sur la mise en œuvre sont 
actuellement en cours entre les autorités 
et les associations. 

Toutefois, sur le terrain, la situation 
reste précaire pour ces personnes en exil 
et vulnérables. Nous ne pouvons faire l’im-
passe sur une mobilisation citoyenne. La 
révision de la loi prévoit l’ouverture de 
centres fédéraux avec une plus grande ca-
pacité d’accueil, dans lesquels les requé-
rants d’asile séjourneront plus longtemps 
qu’aujourd’hui. On peut craindre qu’une 

Du mois de mai au mois de juin, l’EPER 
lance la campagne suisse Annoncer la 
couleur. Quel en est l’objectif ?
MAGALY HANSELMANN La population 
suisse a pris conscience de la détresse hu-
maine des réfugiés qui arrivent sur notre 
territoire au péril de leur vie. De nom-
breux mouvements citoyens ont émergé. 
La campagne veut les valoriser. L’EPER 
offre une plateforme internet pour que 
particuliers et ONG présentent leurs ac-
tivités auprès des réfugiés. Pour sa pre-
mière édition en 2016, 124 partenaires 
ont répondu à l’appel. Associations de la 
société civile, organisations, communau-
tés paroissiales, partis et entreprises, tous 
sont devenus des ambassadeurs d’Annoncer 
la couleur. Et en signe de solidarité envers 
les réfugiés et de volonté de s’engager pour 
une Suisse humaine, nous invitons chacun 
à porter un bracelet arborant le slogan de 
la campagne. L’an passé, on nous en a 
commandé 45 000 en Suisse. Cette année, 
nous allons plus loin en proposant un speed 

évolution en vase clos soit peu propice à 
l’intégration. Quels seront leurs contacts 
avec l’extérieur ? Les initiatives de la socié-
té civile seront donc essentielles. En effet, 
ce n’est qu’avec une mobilisation citoyenne 
que les questions liées aux droits humains 
ont une chance de figurer à l’agenda poli-
tique, dans la mise en œuvre de la politique 
migratoire, sans quoi, elles n’existent pas.  
  Propos recueillis par Marie Destraz

Informations pratiques
Découvrez les activités organisées pour 
venir en aide aux personnes réfugiées 
en Suisse, trouvez la liste des mani-
festations organisées pendant la cam-
pagne et commandez le bracelet, sur 
www.annoncer-la-couleur.ch.
Trois dates à retenir le 17 juin, dès 
15h30 à l’Espace Dickens à Lausanne, 
Journée nationale des réfugiés ;  le 
18 juin, dimanche des réfugiés des 
Eglises ; le 20 juin, Journée mondiale 
des réfugiés. 
Tout savoir sur l’EPER www.eper.ch 

La campagne nationale 
Annoncer la couleur, lancée 
par l’Entraide protestante 
suisse (EPER), valorise 
les actions citoyennes de 
solidarité. Elle encourage 
chacun à affirmer les valeurs 
d’accueil de la Suisse. 
Interview de Magaly 
Hanselmann, secrétaire 
romande de l’EPER. 

Magaly Hanselmann, 
secrétaire romande 
de l’EPER
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A la frontière serbo-croate, le transit des réfugiés 
est toujours plus compliqué. Ici, une mère et son 
enfant en 2015. 
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La sélection culturelle

La Chronique
Chaque matin, à 6h27, sur La Première, 
deux minutes sur l’actualité religieuse. 

Hautes fréquences
Chaque dimanche,  à  19h,  sur La 
Première, une heure sur les grands 
thèmes de spiritualité.

Babel
Chaque dimanche, à 11h, sur Espace 2, 
un décryptage spirituel ou religieux de 
l’actualité par un expert. 

Cultes
Dimanche 7 mai, à 10h, avec Marc 
Horisberger, temple de Clarens. Culte 
en streaming, intégré à la journée spé-
ciale Musiques de table de la RTS à 
Montreux.

Dimanche 14 mai, à 10h, avec Pierre 
Loup, temple de Clarens.

Dimanche 21 mai, à 10h, avec Marc 
Horisberger, temple de Clarens.

Jeudi 25 mai, à 10h, avec Matteo 
Silvestrini et Emmanuelle Ummel, 
collégiale de Saint-Imier. Culte TV et 
radio sur RTS Un et Espace 2.

Dimanche 28 mai, à 10h, avec Philippe 
Bottemanne, église évangélique de 
Châble-Croix.

A réécouter sur celebrer.ch

Faut pas croire
Magazine hebdomadaire de 26 minutes 
avec débats et reportages. En alternance 
avec la diffusion de documentaires.

Jésus dans les bidonvilles 
de Calcutta, documentaire 
Samedi 27 mai, 13h25, RTS Un
Rediffusions le 28 mai à 18h25 
et le 30 mai à 11h20 sur RTS Deux.

Célébrations
Jeudi 25 mai
Culte de l’Ascension 
En direct de la collégiale de Saint-Imier, 
à 10h, RTS Un.
Messe de l’Ascension 
En eurovision de la collégiale Saint-Ursmer 
de Lobbes en Belgique, à 11h, RTS Un.

TÉLÉ RADIO

Retour 
à nos origines
FILM Pour sa troisième édition, Il est une 
foi, une activité organisée par l’Eglise ca-
tholique romaine de Genève en partena-
riat avec les Cinémas du Grütli, propose 
des rendez-vous cinéma aux origines de 
nos croyances. Au programme, dix-sept 
films de réalisateurs croyants, agnos-
tiques, chrétiens, juifs ou musulmans 
réunis sous la thématique Origines. Et 
un hommage au réalisateur italien Pier 
Paolo Pasolini. 

Les projections sont suivies d’une 
discussion en présence de théologiens, 
historiens, essayistes, spécialistes du 
cinéma et acteurs. Autant de regards 
modernes sur des traditions religieuses 
anciennes et sur les débats qui agitent le 
quotidien de nos sociétés. 

Du 3 au 7 mai, aux cinémas du 
Grütli, Genève. Prix : 14 fr. la séance. 
Programme : www.ilestunefoi.ch   M. D.

La place 
des femmes
ÉMANCIPATION Discrètes, les 
femmes ont laissé peu de traces du 
rôle qu’elles occupaient au temps de 
la Réforme. Elles ont pourtant rédi-
gé des pamphlets, prêché, participé 
à des débats. Elles ont aussi accueilli 
des réfugiés, fondé des écoles ouvertes 
aux filles. Sous le titre La Réforme, épa-
nouissement ou asservissement ?, la Journée 
de la Conférence Femmes de la FEPS 
se penche sur ces femmes de jadis et 
leur influence aujourd’hui. Une confé-
rence d’Isabelle Graesslé, ancienne 
directrice du Musée international de 
la Réforme à Genève, sera suivie d’ate-
liers. Une journée en français et en al-
lemand, avec traduction simultanée. 

Le 9 mai, quartier général de l’Ar-
mée du Salut, Laupenstrasse 5, Berne. 
Prix : 90 fr., repas inclus. Infos et inscrip-
tions au plus vite : www.feps.ch   M. D.

Des Eglises 
pertinentes
DÉBAT  Entre l’attachement à des 
formes traditionnelles de vie paroissiale 
et la nécessité d’explorer de nouvelles 
voies pour vivre et annoncer l’Evangile, 
la recherche de cette mixité est au cœur 
de l’avenir des Eglises. Pour approfon-
dir le débat, le mouvement Pertinence 
organise une soirée d’échanges et de 
réflexion théologique avec pour thème 
Quelle Eglise pour quelle société ? On y fera 
un diagnostic et une analyse de la situa-
tion de l’Eglise, en particulier de celle 
du canton de Vaud. Pertinence est un 
mouvement de réflexion, de discussion 
et de proposition, qui se veut notam-
ment ressource pour l’Eglise réformée 
vaudoise, les communautés locales et la 
société civile.

Le 17 mai à 19h, Espace culturel 
des Terreaux, Lausanne. Infos : www.
pertinence.ch   M. D.
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Lumières sur 
les Nuits 
des Eglises

Lausanne et Neuchâtel 
organisent leur Nuit 
des Eglises en mai. 
Deux rendez-vous pour 
découvrir des lieux et 
des communautés.

PORTES OUVERTES Trop souvent closes 
la journée, les églises ont choisi l’obscu-
rité pour s’ouvrir. Chaque année, les vi-
siteurs se laissent tenter par la lumière 
qui s’échappe de ces lieux de culte chré-
tiens. Ils en foulent le parvis, attisés par 
la curiosité. En mai, les villes de Lau-
sanne, Neuchâtel et La Chaux-de-Fonds 
organisent leur propre Nuit des Eglises. 

Lausanne et Neuchâtel
Pour sa quatrième édition, le 24 mai, de 
18h à minuit, Lausanne marque le coup : 
trente communautés proposent des acti-
vités à l’intérieur des lieux de culte. Mais 
cette fête se vivra aussi à ciel ouvert. Au 
centre-ville, sur la place de la Riponne, 
une yourte accueille des jeunes catho-
liques. Une scène musicale offre, toute 
la soirée, des concerts de groupes chré-
tiens. Sous le thème Ma foi, vivez !, la ma-
nifestation s’adresse autant aux croyants 
qu’aux profanes et résonne comme une 
invitation entraînante à vivre.

L’événement est œcuménique et or-
ganisé par la Communauté des Eglises 
chrétiennes du canton de Vaud. Des 
communautés réformées, catholiques 
romaines, évangéliques, orthodoxes et 
anglicanes ont répondu à l’appel. L’ob-
jectif consiste à éveiller la curiosité spi-
rituelle des participants. 

Il y en aura pour tous les goûts : vi-
sites guidées, concerts, danses sacrées, 
expositions. Chacune de ces haltes 
donne l’occasion de rencontrer les 
membres d’une communauté et leur spi-
ritualité, parfois méconnue. A noter, la 
présence de l’Association des chrétiens 
d’Orient. Elle propose de nous mettre 
autrement en lien avec l’actualité, à tra-
vers photos, peintures et musique. Grâce 
à des Parcours futés, les visiteurs peuvent 
composer les étapes de leur balade noc-
turne au fil des lignes de bus.

Le 20 mai, la Nuit des Eglises se donne 
dans le canton de Neuchâtel. De 18h à mi-
nuit, le temple Saint-Jean à La Chaux-de-
Fonds offre une soirée en trois temps : un 
culte, un concert et une méditation. Au 
même moment, à quelques kilomètres, 
en ville de Neuchâtel, le rendez-vous est 
œcuménique. Réformés, catholiques et 
évangéliques notamment vous invitent à 
les rencontrer de 19h à minuit. 

Au-delà de la Suisse
L’événement séduit aussi Outre-Sarine, 
à l’image du canton d’Argovie qui prévoit 
sa prochaine Longue nuit des églises en 
septembre 2018. L’an passé, le projet 
œcuménique avait réuni pas moins de 
8 000 visiteurs dans 80 églises. Comme 
une traînée de poudre, la manifestation 
se répand dans l’Europe toute entière. 
Des initiatives qui sont le plus souvent 
catholiques. Ainsi, entre les mois de 
mai et de juin, l’Autriche, la République 
tchèque ou la province indépendante de 
Bolzano, au nord de l’Italie, profitent 
elles aussi de la douceur du printemps 

pour ouvrir les portes de leurs lieux de 
culte. La France ne manque pas à l’ap-
pel. Du 24 juin au 2 juillet, à l’initiative 
de l’Eglise unie de France, ce sont plus 
de 500 lieux de cultes qui participent 
à la Nuit des Eglises. L’objectif est de 
promouvoir le patrimoine religieux et 
culturel et de redonner de la valeur aux 
églises rurales en se réappropriant son 
lieu de culte. 

Derrière toutes ces portes, que les 
projets soient œcuméniques ou non, 
l’envie est la même : mettre en lumière 
un lieu, et surtout, se frotter à la spiri-
tualité de ceux qui la fréquentent. 

 Marie Destraz

Les programmes
- A Lausanne, sur 
www.nuitsdeseglises.ch
- A Neuchâtel, sur 
www.eren.ch/neuchatel

L’art s’offre aux curieux dans les églises. Ici, à Lausanne. 
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La révélation
L’ange du Seigneur apparut à Gédéon et lui dit : « Le Seigneur est avec toi, 

valeureux combattant ! » Gédéon répondit : « Pardon, mon seigneur ! 
Si le Seigneur est avec nous, pourquoi tous ces malheurs nous sont-ils arrivés ? 

Où sont donc tous ces prodiges dont nous parlaient nos pères quand ils 
nous racontaient que le Seigneur les avait fait sortir d’Égypte ? 

En réalité, le Seigneur nous a abandonnés, il nous a livrés aux Madianites. » 
Le Seigneur se tourna vers lui et lui dit : « Avec cette force que tu as, 

va délivrer Israël des Madianites. C’est moi qui t’envoie. »
Juges 6, 12–14

Avec cette force 
que tu as, va !

Le sermon 
Alors comme ça, il y a une force en nous que Dieu a repérée et qu’il 
nous demande d’activer ? ! Difficile à croire quand nous sommes, 
comme Gédéon, submergés par les « pourquoi » : quelle est la raison 
de tous ces malheurs ?

D’une part, il y a la force du désespoir, pleine de colère, qui rem-
plit les questions que nous lançons à Dieu et aux autres, lorsque le 
sens des événements nous échappe. Si nous nous enfermons dans 
nos « pourquoi », cette force se retourne contre nous et nous para-
lyse. Souvent, il n’y a pas de réponses. Et Dieu ne répond rien aux 
questions de Gédéon.

D’autre part, il y a la force que Dieu a mise en nous, comme un 
souffle pour nous rendre vivants et nous permettre de nous tenir 
face à notre Créateur, debout, pour oser lui demander : « Et main-
tenant, qu’est-ce qu’on va faire, ensemble, dans cette situation qui 
semble inextricable ? » Oser poser la question à Dieu, c’est manifes-
ter la force qui nous habite de ne pas nous en tenir au chaos, mais 
de croire que nous sommes faits pour la vie et l’espérance.

MINI-CULTE

La prière
N’attends-tu pas trop de nous, Seigneur ?
Quand nous sommes à terre parce que 
nous ne comprenons rien à rien,
aide-nous à entendre ta voix qui nous ap-
pelle à lever le regard.
Aide-nous à faire une place à l’inexpli-
cable. 
Alors nous pourrons te voir là où nous 
doutions de ta Présence.
Alors nous pourrons accueillir la force que 
tu mets en nous.
Alors nous pourrons repartir du côté de 
la vie.
Seigneur, tu n’attends pas trop de nous.
Tu mets ta confiance en nous et cela 
nous donne de la force.

Marie-Claude Baatard
Ayant vécu toute son existence 
dans le canton de Vaud, elle exerce 
actuellement le ministère pastoral 
dans la paroisse de La Sallaz-Les 
Croisettes, sur les hauts de Lau-
sanne, où elle a été baptisée.
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Une alternative
aux « voyages de la mort »

ASILE L’Italie a ouvert la voie 
en décembre 2015. Sept cents 
personnes fuyant la Syrie ont 
pu rejoindre la botte de l’Eu-
rope par avion, munies d’un 
visa humanitaire fourni par 
l’ambassade italienne. Ce pro-
jet pilote de couloir humani-
taire a été lancé par la Fédé-
ration italienne des Eglises 
évangéliques, la Table vaudoise 
et la Communauté Sant’Egi-
dio qui ont signé un protocole 
avec l’Etat. En mars dernier, la 
France a fait de même. 

Table ronde
Les dangers de la traversée 
de la Méditerranée sont ain-
si évités, le business des pas-
seurs courcircuité. A l’arrivée, 
en Europe, ces personnes vul-
nérables bénéficient d’un pro-
gramme d’intégration. Une sé-
curité pour les réfugiés, mais 
aussi pour le pays d’accueil qui 
prévoit la délivrance d’un visa 
de demandeurs d’asile, assu-
rant ainsi un contrôle.

Aujourd’hui, la communau-
té catholique Sant’Egidio 
Lausanne pose la question : 
à quand un avion des Eglises 
s u i s s e s  p o u r 
les réfugiés sy-
riens ? Le 7 avril 
d e r n i e r ,  e l l e 
organisait une 
table ronde en 
présence,  no-
tamment ,  des 
conseillers na-
tionaux socialistes Ada Mara 
et Carlo Sommaruga. L’ob-
jectif de la soirée consistait à 
informer la centaine de per-
sonnes présentes et à mobi-
liser des volontaires dans la 
perspective d’un futur projet. 

« Nous ne pouvons pas 
envisager un projet identique 
à celui proposé par l’Italie », 
précise Carlo Sommaruga.  
En effet, depuis 2013, les vi-
sas humanitaires ne sont plus 
distribués par les ambassades 
suisses à l’étranger. Néan-
moins, un projet reste envisa-

La communauté Sant’Egidio Lausanne 
lance l’idée d’un couloir humanitaire 
vers la Suisse, pour les réfugiés. 
Un appel à la mobilisation des Eglises 
et de la société civile.

geable en laissant à la socié-
té civile la responsabilité de 
mettre en place ces couloirs 
et de les financer. L’Etat serait 

alors en mesure 
d’attribuer les 
visas de deman-
deu rs  d’a s i le . 
Une chance : le 
climat politique 
actuel y serait 
favorable, selon 
Carlo Somma-

ruga, dépositaire en 2016 de 
la motion Asile. Pour des couloirs 
humanitaires. 

Il n’empêche que les lois sur 
l’asile se durcissent en Suisse 
et que « l’Europe construit 
des forteresses, commente 
Ada Mara. Sur 65 millions de 
personnes déplacées dans le 
monde, 80 % d’entre elles le 
sont dans leur propre pays et 
20 % dans les pays alentours. 
En Suisse, seules 100 000 per-
sonnes sont concernées par 
les procédures d’asile, dont un 
tiers de nouvelles demandes 

chaque année. On crée la peur 
pour seulement 1,3 % de la po-
pulation suisse ! » Ada Mara 
ajoute que le quota de réfugiés 
fixés par la Confédération est 
loin d’être atteint.

Projet œcuménique
Les réformés sont aussi de la 
partie. Dans la salle, Diane 
Barraud, pasteur au Point 
d’Appui à Lausanne – lieu 
d’accueil pour les réfugiés – et 
présidente de la Commission 
romande Suisses Immigrés. 
Selon elle, la volonté est de 
monter un projet œcuménique 
avec la communauté Sant’Egi-
dio. Un intérêt partagé par la 
Fédération des Eglises pro-
testantes de Suisse, explique-
t-elle. D’ici le mois de mai, un 
collectif de travail réunissant 
différents acteurs des Eglises, 
organisations humanitaires et 
de la société civile devrait voir 
le jour pour poser les bases du 
projet de couloir humanitaire.  

 Marie Destraz
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« A quand 
un avion des 

Eglises suisses 
pour les 

réfugiés ? » 
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TROISIÈME ÉPISODE Rusé 
prédicateur et adepte de 
Luther, François Lambert, 
franciscain d’Avignon, par-
vient à prêcher plusieurs fois 
à Lausanne en 1522, auto-
risé par l’évêque Sébastien 
de Montfalcon. Les entour-
loupes de cet acabit ont mar-
qué les prémisses de la Ré-
forme vaudoise. 

Face aux catholiques
En 1526, Aigle est sous au-
torité bernoise. C’est sous 
le couvert du pseudonyme 
d’Ursinus que Gui l laume 
Farel s’y présente comme 
maître d’école et prêche aux 
parents sa nouvelle doctrine. 
Peu à peu se crée un cercle de 
personnes sensibles aux nou-
velles idées qu’il défend.

Dans les baillages d’Orbe-
Echallens, Mo-
rat et Grandson, 
sous le gouver-
nement conjoint 
de Berne et Fri-
bourg, l’appar-
t e n a nc e  r e l i-
gieuse est f ixée 
par le « Plus », 
une votation grâce à laquelle 
les notables décident du 
maintien de la messe ou du 
passage à la Réforme. Mais la 
manœuvre est biaisée : en op-

La Réforme vaudoise en quatre épisodes. 
A travers ses protagonistes et lieux 
emblématiques, découvrez les histoires 
qui ont fait la grande. Une série à lire et 
à visionner jusqu’en juin.

tant pour la transition vers la 
Réforme, la décision est défi-
nitive et aucun nouveau vote 
n’est organisé. Alors que si 
le maintien du catholicisme 
emporte les suffrages, un 
nouveau vote est programmé 
pour plus tard. 

La première « nuit de la 
prédication » se tient à Grand-
son, le 24 septembre 1531. 
Trois prédicants aux idées ré-
formées y prêchent en enfilade. 
La soirée dégénère en mêlée. 
Les femmes catholiques y 
jouent le premier rôle, rouant 
de coups les pasteurs.

Berne s’en mêle
A Orbe,  les  protest a nt s 
coupent les cordes des clo-
ches à Noël 1531, dans l’espoir 
d’empêcher les catholiques de 
se rassembler pour la messe. 

Résultat : c’est 
l’émeute, point 
cu l m i na nt  de 
mois de tensions, 
de bagarres et 
de plaintes judi-
ciaires contre les 
ecclésiastiques. 
B e r ne  é d ic t e 

alors un « Mode de vivre » 
entre les communautés. Il 
porte notamment sur l’al-
ternance de l’occupation des 
lieux de culte, tout en assurant 

une liberté de conscience, au 
moins provisoire. 

La vallée Château d’Œx 
reste catholique jusqu’en 1555, 
date à laquelle le Comte de 
Gruyères, jusque-là proprié-
taire de la vallée, la vend à 
Berne, qui s’empresse d’en-
voyer le pasteur Jean de Haller. 
Ce dernier détruit des autels, 
crucifix, images et monuments 
funéraires et chasse les moines 
du prieuré de Rougemont. 
Berne le récompense d’un ton-
neau de vin, alors que son as-
sistant, étudiant en théologie, 
reçoit un manteau et un nou-
veau pantalon ! 

Mais il reste un problème 
majeur pour Berne : trou-
ver des prédicateurs franco-
phones. Car les gens de la val-

Retrouvez la chronique et le 
clip sur www.ref-500.eerv.ch

A Orbe, 
les protestants 

coupent les 
cordes des 

cloches à Noël ! 

lée, comme ceux du reste du 
canton, ne comprennent pas 
le dialecte bernois. Le Conseil 
de Berne écrit alors à Pierre 
Viret, en latin, lui demandant 
de venir y prêcher « in gallica 
lingua ». Viret recrute un vieux 
converti, qui avait fréquenté 
Farel trente ans auparavant, et 
l’entraîne avec lui au printemps 
1556. Le 10 mai, il écrit, en la-
tin aussi, à Calvin, l’informant 
que « nous avons les pieds 
meurtris, mais la mission est 
un succès. »  Jean-Luc Blon-
del, théologien

Ruses et émeutes, 
ingrédients de la Réforme
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Des valeurs 
en bouteille
VIN Les Crus de la Réforme, ce 
ne sont pas moins de 2000 
boutei l les de chasselas et 
1500 bouteilles composées 
d’assemblages de gamay, 
pinot noir, gamaret, garanoir 
avec une touche de divico et 
de merlot. Sur chaque bou-
teille, la pensée d’un réfor-
mateur est présentée : Luther, 
Zwingli, Farel, Calvin, Viret 
et Marie Dentière. 
« Le chasselas révèle quelque 
chose de nos racines, il est lié à 
cette région, alors que le rouge 
est un assemblage. Il montre 
qu’ensemble on peut former un 
bouquet de saveurs », explique 
Etienne Guilloud. Les deux 
produits ont été concoctés par 
les paroisses et vignerons de 
la Région Morges-Aubonne. 
« Le vin, ce n’est pas seulement 
une boisson. Ce sont aussi des 
valeurs qui sont transmises », 
souligne Gilles Cornut, direc-
teur technique. Pour la pasteure 
Claire Clivaz : « Il y a un paral-
lèle entre le monde de l’Eglise 
et de la vigne : nous sommes 
confrontés à la difficile trans-
mission de valeurs à la jeune 
génération. »
Le projet Cuvée de la Réforme 
c’est aussi des animations au-
tour des thèmes des 500 ans de 
la Réforme protestante, du rap-
port à la Création. Achat (prix : 
blanc 12 fr., rouge 15 fr.) et ins-
criptions aux activités sur www.
cuveedelareforme.ch 

 Joël Burri, Protestinfo

Sur les traces 
des huguenots
BALADE Ils ont fui la France 
à la révocation de l’Edit de 
Nantes. Dans leur exil, des hu-
guenots ont traversé les terres 
vaudoises. L’Association Sur 
les pas des Huguenots et des Vau-
dois du Piémont n’a de cesse 
d’identifier les chemins em-
pruntés. Aujourd’hui, 80 km  
du parcours reliant Morges 
à Concise sont balisés. D’ici 
la fin de l’année, le tracé re-
liera Céligny à Vaumarcus. 
Les itinéraires, le dépliant et 
les informations sur un sen-
tier international reconnu 
Itinéraire culturel européen sur  
www.via-huguenots-vd.ch 
A noter : Assemblée générale, 
conférence et visite guidée, le 29 
avril, 10h, salle du Casino, rue 
des Terreaux 9, Orbe.   M.D.

Week-end médiéval
FÊTE Orbe fait un bond de 500 
ans en arrière ! En reconstituant 
un quartier de Wittenberg, ville 
de Luther, la paroisse d’Orbe-
Agiez nous plonge dans l’am-
biance médiévale qui a vu naître 
la Réforme. Dans votre déam-
bulation, vous observerez des 
artisans affairés au travail du 
cuir, de la forge ou du tissage. 
Vous pourrez vous initier à l’es-
crime médiévale, admirer des 
cracheurs de feu et participer à 
un jeu de l’oie grandeur nature. 
Les 20 et 21 mai au Puisoir à 
Orbe. Programme sur www.or-
beagiez.eerv.ch   M.D.

NEKTARIA KARANTZI & 
CHŒUR YAROSLAVL 

 
CHANTS DE 

BYZANCE  
& RUSSIE 

 

Sa 20 mai 20h 
Temple de Coppet 

 

Entrée libre/collecte  

Journée cantonale des 
enfants : Samedi 13 mai 
de 9h à 17h, Lausanne. 
Programme et inscrip-
tions sur www.ref-500.
eerv.ch/jce

La Journée cantonale des enfants, 
le 13 mai à Lausanne, propose aux 
6 –12 ans des activités ludiques pour 
découvrir l’élan de la Réforme.

Deviens un aventurier 
de la Réforme !

ENFANCE La Réforme, c’est 
aussi pour les enfants ! Mais 
pas question de leur trans-
mettre les idées de la Ré-
forme par les chemins de 
l’Histoire, ni de recourir à 
la traditionnelle leçon de ca-
téchisme. C’est plutôt une 
aventure que l’Eglise vau-
doise propose aux enfants de 
6 à 12 ans et à leur famille, à 
l’occasion de la Journée can-
tonale des enfants, le 13 mai 
à Lausanne. A travers cinq 
verbes déclinés en cinq lieux 
de la ville, les élans initiés par 
la Réforme s’expriment. 

A u  pro g r a m me   :  u n 
cirque, à la cathédrale, pour 
rebondir ; de l’humour biblique, 
à l’Espace culturel des Ter-
reaux, pour rire ; une forêt, à 
l’église Saint-Laurent, pour 
respecter ; du théâtre, à l’Armée 
du Salut, pour rechercher. Et à 
l’église Saint-François, des 
statues vivantes, pour rêver. 

La Réforme avait à cœur 
d’éduquer les enfants. Cette 
journée a pour ambition de 
transmettre ce qu’un mou-
vement révolutionnaire vieux 
de 500 ans a insufflé et insuffle 

toujours aux croyants. A la 
Grâce, la foi ou encore la ré-
surrection, on préfère un vo-
cabulaire actualisé pour faire 
mouche auprès du jeune pu-
blic et le pousser à réfléchir au 
monde qu’il désire construire, 
au respect de la nature qui 
l’entoure et à ce que Jésus ap-
porte dans sa vie. 

Partager ce qui anime les 
réformés se fait avec l’envie de 
passer le témoin à ces jeunes 
pour qu’ils puissent prendre 
en main leur vie : un élan pour 
leur propre existence. Nous 
ne sommes pas si loin de la 
vision que se faisaient les ré-
formateurs de l’éducation des 
plus jeunes ! L’Eglise vaudoise 
s’est donné une journée pour 
créer du lien. Un pari de taille, 
mais une fête d’abord.   

 Marie Destraz

P
ub
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La société évolue à toute 
v itesse.  Et les Egl ises 
peinent à suivre. On s’est 
longtemps plu à les imagi-
ner au milieu des villages. 
Elles sont aujourd’hui re-
léguées à la marge. Pour 
certains, c’est plutôt bon 
signe. Car une Eglise qui 
veut trop être en phase 
avec la société peut céder 
à la tentation de se faire 
toute à tous. Au risque 

de renier ses valeurs et de 
perdre son âme. On peut dis-
serter sur la question. N’em-
pêche, cette situation m’at-
triste et m’inquiète.

La f réquentat ion des 
activités tradi-
tionnelles est en 
chute l ibre. La 
moyenne d’âge 
des participants 
au culte inter-
pelle. Toujours plus de ser-
vices funèbres sont confiés 
à des célébrants laïques. En 
clair, de moins en moins de 

personnes répondent aux 
offres des Eglises ou y font 
appel. Je ne dis pas cela dans 
un esprit chagrin, c’est un 
fait. Mais la rage m’anime. 
Parce que l’Evangile me tient 

e t  m e  m a i n -
tient. J’aimerais 
tant que ce soit 
contagieux. 

Plus jeunes, 
mes enfants ou-

bliaient volontiers le cadre 
horaire que je f ixais à leurs 
sorties. A leur retour, ils me 
découvraient en colère et an-

goissée. Ils me disaient mali-
cieusement : « Si on n’est pas 
là où tu nous attends, sors et 
rejoins-nous. »

Cet élan ne devrait-il pas 
être celui de notre Eglise 
aujourd’hui ? Aller à la ren-
contre de ceux qu’el le ne 
touche pas encore ou plus 
vra iment ? L’Egl ise, c’est 
vous, c’est moi, c’est nous. 
Soyons créatifs et à l’écoute. 
Soyons prêts à vibrer avec 
ce qui frémit hors nos murs. 
Il en va du rayonnement de 
l’Evangile.  

Hors les murs
BILLET DU CONSEIL SYNODAL

Line Dépraz
Conseillère synodale

LIEUX PHARES
Projecteur sur les activités

Des cultes toujours autrement !

« Soyons prêts 
à vibrer avec 

ce qui frémit »

SAINT-LAURENT-ÉGLISE  
Voici plusieurs années déjà que 
nous avons lancé nos cultes au-
trement en les annonçant en 
grosses lettres sur la façade de 
Saint-Laurent-Eglise. 

Mais on le comprend ai-
sément, un culte autrement 
implique une recherche per-
pétuelle sans quoi il devient 
rapidement un culte habituel ! 
« Cent fois sur le métier, re-
mettez votre ouvrage », di-
sait Boileau, et quel que soit 
le plaisir que nous éprouvons 
dans nos cultes, il importe 
que nous les réinterrogions 
dans leur forme.

C’est ainsi que pour le 2e 

trimestre de cette année de 
la Réforme, nous proposons 

chaque mois quatre formes 
de cultes différentes :

- Un culte famille dans le-
quel les citoyens privilégiés (pour 
ne pas dire le public cible) 
sont les enfants entre 6 et 12 
ans. Ce culte est bien entendu 
ouvert à tous, mais les enfants 
doivent clairement percevoir 
qu’il est conçu pour eux, tant 
au niveau du rythme, de la va-
riété des modes d’expression 
que des musiques.

- Un culte surprise qui peut 
revêtir des formes totalement 
saugrenues : film, repas, pro-
menade, jeu, ateliers, etc. Le 
thème est connu à l’avance, 
mais le traitement demeure 
une surprise. 

- Un culte laïc entièrement 

L’ESPRIT SAINF 
www.espritsainf.eerv.ch, 
pasteur Jean-François 
Ramelet, jean-francois.
ramelet@eerv.ch

SAINT-LAURENT
www.saintlaurenteglise.eerv.ch, 
pasteur Jean Chollet, 
079 216 86 27

LA CATHÉDRALE
www.lacathedrale.eerv.ch, 
pasteur André Joly, 
078 661 80 80, 
andre.joly@eerv.ch, 
lacathedrale@eerv.ch

conçu, pensé, préparé, animé 
par des laïcs et dans lequel le 
pasteur est invité. En protes-
tantisme, on aime à rappe-
ler que nous sommes « tous 
prêtres », mais un observa-
teur extérieur aurait certai-
nement pas mal de peine à 
s’en convaincre en analysant 
les formes les plus fréquentes 
de nos cultes.

- Enfin, pour le dernier di-
manche, un culte dans le style 
que nous avons élaboré depuis 
quelques années. 

La pause de l’été sera l’oc-
casion d’une évaluation et 
nous pourrons poursuivre à 
l’automne en tenant compte 
de ce trimestre expérimental. 

 Jean Chollet
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GRANDIR Il n’est pas toujours 
aisé pour les parents de parler 
de Dieu à leurs enfants. Quels 
mots choisir pour dire quelque 
chose du divin qui soit à la fois 
en adéquation avec les convic-
tions parfois floues des adultes 
et à la fois adapté aux petits ? 
Comment dire Dieu ? Com-
ment prier ? 

Au moment du baptême, 
l’Eglise promet de venir en 
aide aux parents sur le chemin 
parfois scabreux de l’éducation 
religieuse de leur enfant. C’est 
pourquoi l’Eglise évangélique 
réformée du canton de Vaud 
et l’Eglise catholique dans le 
canton de Vaud proposent, 
par leur service cantonal de 
l’enfance respectif, un pro-
gramme adapté aux enfants : 
l’éveil à la foi. 

Souvent œcuméniques, les 
rencontres d’éveil à la foi per-
mettent aux plus petits (2 à 5 
ans) d’apprivoiser les lieux où 
se célèbre la foi chrétienne, 
d’entendre les histoires de la 
Bible et d’apprendre à prier 
et chanter Dieu. Des pistes 
de réflexion théologique per-
mettent aux parents d’aller 
plus loin dans la compréhen-
sion des textes et leur donnent 
des outils pour parler de leurs 
convictions avec leurs enfants. 

A insi, tous cheminent 
ensemble sous le regard de 
Dieu. Et plus encore, la foi des 

tout-petits peut être un ensei-
gnement pour les plus grands. 
Jésus le disait : « Laissez venir 
à moi les petits enfants, ne les 
en empêchez pas », ou encore : 
« Si vous ne redevenez comme 
des enfants, vous n’entre-
rez pas dans le royaume des 
cieux ». 

Chanter, prier, 
écouter, bricoler

Les rencontres de l’éveil ont 
lieu dans une église, afin de 
familiariser les enfants avec le 
lieu de la célébration. Enfants 
et adultes s’installent sur des 
coussins dans le chœur, un peu 
en pagaille. Ce qui permet aux 
uns et aux autres de se sentir 
à l’aise, plus ou moins loin de 
papa ou maman, plus ou moins 
proches des copains.

Des chants et une prière 
simple, en général gestués afin 
de permettre aux enfants de 
les vivre avec tout leur corps 
et de mieux s’en souvenir, 
ouvrent ce moment de célé-
bration. On écoute ensuite une 
histoire de la Bible racontée et 
le plus souvent illustrée par des 
objets, des marionnettes ou 
un kamishibai (petit théâtre 
d’images). Un bricolage est 
ensuite proposé aux enfants, 
en lien avec l’histoire du jour. 

Pour que les enfants se 
sentent à l’aise et en sécurité, 
la présence d’un parent ou d’un 

proche est demandée pour 
les accompagner. Les frères 
et sœurs plus jeunes ou plus 
grands sont les bienvenus.

Les pasteurs et diacres res-
ponsables de ces rencontres 
sont heureusement soutenus 
par des mamans monitrices (et 
parfois des papas) aux doigts 
de fée et à la créativité sans 
borne. Ce sont elles (et eux) 
qui donnent à ces moments 
leur touche d’émerveillement. 
Qu’elles (et ils) en soient ici re-
mercié(e)s !

 
Les Pitchounes
Stars de la saison 2016-2017, 
ces marionnettes confection-
nées avec des chaussettes et 
divers matériaux recyclés ont 
permis de parler des métiers 
dans la Bible. Ainsi, les pe-
tits ont fait connaissance de 
David le berger, des mages 
astronomes, des disciples pê-
cheurs, de Ruth la glaneuse et 
de Zachée le collecteur d’im-
pôts. Dieu appelle chacun dif-
féremment et tient compte de 
ce qu’ils font. Le programme 
invite ainsi les enfants à com-
prendre que chaque métier est 
précieux aux yeux de Dieu, 

leur fait prendre conscience 
que Dieu vient à leur ren-
contre là où ils sont et leur 
donne confiance ; quels que 
soient leur choix et leur habi-
leté, Dieu a besoin d’eux. C’est 
simple et pourtant constitutif 
de toute une vie de foi.

 Anne-Christine Bercher
 

Prochaines 
rencontres de 
l’éveil à la foi 
dans la région
Samedi 29 avril, 10h30, 
église de Brenles. Sa-
medi 6 mai, 10h, salle 
de paroisse catholique 
de Payerne. Mercredi 
10 mai, 15h, église de 
Granges-près-Marnand. 
Dimanche 21 mai, 16h, 
temple d’Avenches. 
P lus d’ in format ions 
Pour l’éveil à la foi dans 
la région de la Broye : 
Anne-Christine Bercher, 
079 606 66 83 ou an-
ne-christine.bercher@eerv.
ch. Lien sur le site can-
tonal de l’éveil à la foi : 
www.enfance.eerv.ch.

L’éveil à la foi
Comment initier les petits enfants aux 
histoires de la Bible, répondre à leurs 
questions, sans éviter celles des parents ?

Les Pitchounes racontent leur métier. 
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ENFANCE, CATÉCHISME 
ET JEUNESSE

ACTUALITÉS
Culte jeunesse
Vendredi 5 mai, 20h à Hen-
niez, collation dès 19h15. 
Après avoir célébré les 500 ans 
de la Réforme avec les pro-
testants et les catholiques, 
ce dernier culte jeunesse ac-
cueille les évangéliques. Da-
vid Annen, pasteur de l’église 
évangélique d’Estavayer, et 
Denis Rapin, de l’église de la 
Promesse à Payerne, anime-
ront ce culte.

Camps KT10 « Harry 
Potter » et « Cévennes »
Ces deux camps de caté-
chisme se vivront durant l’As-
cension. Le premier à St-Cer-
gues, sur le thème d’Harry 
Potter : le bien, le mal, les ap-
parences. En lien avec notre 
propre vie et le message de 
l’Evangi le !  Responsable : 
N. Henchoz. Le second aux 
Cévennes, sur le thème « Ré-
sister » : résister pour sa foi, 
ses idées, ses valeurs… Res-
ponsable : O. Rosselet.

RENDEZ-VOUS
Groupe de jeunes 
à Moudon
Vendredi 5 mai, 20h, Hen-
niez. Culte jeunesse « Vivre 
avec l’Eglise évangélique ».
Vendredi 12 mai, 19h15, 
église St-Etienne, Moudon. 
Prière de Taizé. A 20h, film 
au Poyet. Vendredi 19 mai, 
20h, salle du Poyet, Moudon. 
AlphaJeunes 3 : « Comment 
être certain de sa foi ? »

Prière de Taizé
Vendredi 12 mai, 19h15 à 
19h45, église St-Etienne, 
Moudon.

KT9 en action
Mercredi 3 mai, de 14h à 
17h30, église évangélique, 
Moudon (Oron, Jorat, Mou-
don, et Lucens). 
Mercredi 17 mai, de 14h à 
17h30 , Granges Gaberell, 
Avenches (Granges, Pacore et 
Vully-Avenches).
Les catéchumènes décou-
vriront ensemble comment 
notre Eglise vit sa mission ici 
et au-delà des mers. 

Journée cantonale 
de l’enfance
Samedi 13 mai, autour de la 
cathédrale de Lausanne.
Le service cantonal de l’en-
fance propose une journée 
pour découvrir la Réforme 
avec les enfants et leur famille 
de manière festive et animée. 
Voyage en car depuis notre ré-
gion pour ceux qui le désirent. 
Inscriptions auprès de Michel 
Noverraz, 021 331 56 51 ou mi-
chel.noverraz@eerv.ch. Site 
de la manifestation : www.ref-
500.eerv.ch/jce.

FORMATION D’ADULTES

RENDEZ-VOUS
Méditation et poissons 
au bord du lac
Voir « Vie communautaire et 
cultuelle ».

Sur les pas des huguenots 
– Rappel
Samedi 13 mai (date de ren-
voi au 20 mai), marche de 
Morges à Cossonay. 
Renseignements et inscrip-
tions chez Philippe Vittoz, 
026 677 28 08 ou 
philippe.vittoz@bluewin.ch.

Voyage régional 
Du 22 au 25 août, Tessin.
Réservez déjà la date du pro-
chain voyage régional à la 
rencontre de la paroisse pro-
testante de Muralto. Rensei-
gnements : Marianne Pizzera, 

026 675 43 13 ou marianne.
pizzera@bluewin.ch.

PRÉSENCE ET SOLIDARITÉ

ACTUALITÉS
Cumpanis : les stages 
redémarrent
Après six mois d’interrup-
tion pour cause chirurgicale 
concernant le ministre So-
lidarité, les stages ont re-
pris dès la première semaine 
d’avril. Ainsi, une semaine par 
mois, des jeunes en recherche 
professionnelle peuvent dé-
couvrir le métier d’employé-e 
de commerce ou d’informa-
ticien-ne. Nous espérons à la 
fois leur (re)donner goût à la 
formation (en moyenne après 
quatre ans de prospections 

infructueuses) et les aider à 
décrocher un apprentissage, 
en inscrivant un stage sup-
plémentaire à leur CV.

VIE CULTUELLE 
ET COMMUNAUTAIRE

ACTUALITÉS
« Poissons d’avril » 
Dimanche 30 avril 
Une journée en trois temps 
pour vivre la présence du res-
suscité : 
A 8h15, recueillement à la 
plage de Chevroux, petit-dé-
jeuner poisson, café/thé ; 
9h15, culte au temple de Che-
vroux ; 11h30, apéritif et re-
pas au Café du Marché. Prix 
du repas : 28 fr. 
Réser vat ion nécessa i re   :  
cafe@cdmp.ch ou 026 662 66 90.
Animation : Anne-Christine 
Bercher et Patrice Haesslein.

Soirée concert slam 
Vendredi 12 mai, 19h, Café 
du Marché. Un an après la soi-
rée de lancement, l’équipe for-
mée par Christine Pages vous 
convie à découvrir ses œuvres 
(et son talent) avec quelques 
invités de marque de la scène 
lausannoise. Entrée libre !
Lors de la soirée, assiettes gour-
mandes salées ou sucrées et 
toutes sortes de boissons vous 
seront proposées par le café. 
Réservation souhaitée : cafe@
cdmp.ch ou 026 662 66 90.

RENDEZ-VOUS
Café deuil 
Mercredi 10 mai, 18h30, 
Café du Marché. Animé par 
Nicole Bartholdi, dans le 
cadre de l’association « Vivre 
son deuil ». Entrée libre.

Concert d’orgue 
Samedi 6 mai, 18h15, église 
paroissiale de Payerne, par 
Benoît Zimmermann.

« Joseph, 
prince des 
rêves » : camp 
d’enfants régional
SERVICES 
COMMUNAUTAIRES 
Du 10 au 14 juillet, à 
Sa int -Cergues.  Une 
magnifique équipe de 
jeunes accompagnateurs 
et accompagnatrices de 
camp se réjouissent de 
vivre une belle semaine 
avec vos enfants de 8 à 
12 ans.
Des excursions en plein 
air, sports et jeux divers, 
feux de camp…
La découverte du per-
sonnage biblique de Jo-
seph, qui a cru en ses 
rêves et savait compter 
sur les dons reçus.
Pour plus d’informations, 
n’hésitez pas à contac-
ter Michel Noverraz (mi-
nistre responsable), 021 
331 56 51, michel.nover-
raz@eerv.ch ou Eloïse 
Liardet (cheffe de camp), 
077 446 26 53, eloise.
liardet@gmail.com.
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ACTUALITÉS
Retraite du Conseil 
paroissial 
Week-end du 6 au 7 mai. 
Comme chaque année, le 
Conseil paroissial se retire 
deux jours pour mieux se 
connaître, partager et envisa-
ger l’avenir de notre paroisse. 
En cette année du jubilé de la 
Réforme, il ira à la découverte 
de nos frères et sœurs men-
nonites au Jura. Nous appren-
drons leur histoire et partici-
perons à leur culte dimanche 
matin pour ensuite partager 
un repas tous ensemble.

Culte dans la 
paroisse voisine
Dimanche 7 mai à 10h, culte 

au temple de Mézières. Pen-
dant sa retraite, le Conseil pa-
roissial invite la communauté 
à vivre la célébration avec la 
paroisse du Jorat. Il n’y aura 
pas de culte dans notre pa-
roisse pour éviter d’alourdir 
les ministres de la région en 
demandant un remplacement 
(le canton n’octroyant plus 
de remplaçants). Ce sera l’oc-
casion pour notre paroisse 
de partager le culte avec une 
communauté voisine. Thème 
du culte : « Tu ne mettras pas 
à l’épreuve le Seigneur ton 
Dieu (Deutéronome 6,16) – 
la vocation de Gédéon (Juges 
6, 11-24) ». Un après-culte est 
prévu.

Renouveler son alliance
Dimanche de Pentecôte 4 
juin à 10h, au temple d’Oron. 
Le culte de l’alliance offre à la 
communauté de renouveler 
son engagement avec Dieu : 
baptême, confirmation, cène, 
retrouvailles après un chemi-
nement spirituel. Les parents, 
parrain et marraine d’enfants 
baptisés ces dernières années 
sont les bienvenus pour vivifier 
leurs engagements envers leur 
enfant. Pour des actes parti-
culiers, une préparation est of-
ferte. Contact : Olivier Rosselet.

RENDEZ-VOUS
Stand « Temps contact »
Mercredi 3 mai, au marché 
d’Oron.

Conseil paroissial
Mercredi 3 mai à 18h, Oron.

Fil d’Argent
Jeudi 11 mai, Oron, salle sous 
l’Eglise catholique, repas an-
nuel sur inscription.

Journée avec les 
groupes de maison
Dimanche 11 juin, à réserver, 
journée ouverte aux groupes 
de maison et à tous ceux et 
celles qui le souhaitent.

POUR LES JEUNES
Éveil à la foi
Samedi 29 avril à 10h30, 
église de Brenles, voir page 29.

Journée cantonale 
des enfants
Samedi 13 mai, à Lausanne, 
rappel de la journée pour les 
enfants et les familles. Plus 
d’informations en page 30.

KT9 en action
Mercredi 3 mai, de 14h à 
17h30, à l’église évangélique de 
Moudon. Nos catéchumènes, 
avec les paroisses du Jorat, 
de Moudon, de Lucens et de 
Granges, découvriront en-
semble comment notre Eglise 
vit sa mission ici et au-delà des 
mers. Voir page 30.
Samedi 13 mai, de 13h45 
à 16h30, dans les environs 
d’Oron. Quelques catéchu-
mènes de notre paroisse et de 
celle du Jorat prendront soin 

Culte de clô-
ture enfance-KT 
« Pratiquer le 
Royaume par le 
souffle de Dieu »
ORON – PALÉZIEUX Di-
manche 21 mai, à 10h, 
au temple de Palézieux. 
Le prochain culte famille 
rassemblera les enfants 
du Culte de l’enfance 
et les jeunes du caté-
chisme dans une célé-
bration préparée par le 
Culte de l’enfance. Avec 
le thème « Pratiquer le 
Royaume par le souffle 
de Dieu », nous irons 
chercher les forces né-
cessaires pour vivre ce 
qui a été découvert du-
rant cette année de for-
mation.
Ce culte marquera la 
clôture de la saison pour 
la formation chrétienne 
enfance-adolescence. 
Un apéritif sera servi à 
l’issue du culte.

de la Création en allant net-
toyer les rives d’une rivière, 
un bord de route, ou une orée 
de forêt. Bravo à eux !
Samedi 20 mai, au centre 
Coop à Oron. Les catéchu-
mènes seront présents pour 
accueillir votre généreux sou-
tien aux cartons du cœur, car-
tons destinés aux personnes 
dans le besoin de notre ré-
gion.

INFORMATIONS UTILES
Cartons du cœur
L’antenne d’Oron commu-
nique son numéro de télé-
phone : 079 393 86 70.

DANS NOS FAMILLES
Services funèbres
Nous avons remis à la grâce de 
Dieu : Mme Micheline Magne-
nat, 84 ans, de Palézieux, le 
15 mars ; Mme Rose Dufey, 
98 ans, des Thioleyres, le 17 
mars.

Oron – Palézieux Portés par le souffle de Dieu.
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ACTUALITÉ
Concert du chœur Calliope
Mardi 23 mai, 20h, temple de 
Mézières. Mozart : Dixit, Ky-
rie, Laudate dominum et Ma-
gnificat ; Bach : cantates no 4 
et no 150.

RENDEZ-VOUS
Fête paroissiale
Jeudi 18 mai, 20h Mézières, 
séance d'information pour les 
bénévoles. 
Les 7 et 8 octobre, fête pa-
roissiale, Mézières. Réservez 
la date.

Groupe biblique 
œcuménique
Mercredi 10 mai, 20h15, Pa-
lézieux-Village. Chez S. et J. 
Mancini.

Groupe de créativité 
femmes
Vendredi 12 mai, 8h30, Mé-
zières, salle de paroisse.

POUR LES JEUNES
Éveil à la foi
Samedi 29 avr i l, 10h30, 
Brenles. Bienvenue aux en-
fants de 2 à 5 ans, accom-
pagnés d’un parent ou d’un 
proche. Voir page des « Services 
communautaires » page 29.

Culte jeunesse
Vendredi 5 mai, 20h, Hen-
niez. « Vivre avec l’Eglise 
évangélique », avec Denis Ra-
pin de l’église de la Promesse. 
Collation dès 19h15.
Pour un transport depuis la 
paroisse du Jorat : B. Quartier, 
diacre, 021 331 58 97.

Culte en famille
Dimanche 7 mai, 10h, Mé-
zières. Culte famille sur le 
thème : « Peut-on mettre Dieu 
au défi ? »

Fête cantonale 
des enfants
Samedi 13 mai, Lausanne. 
La journée pour les enfants 
(5-12 ans) et les familles, or-
ganisée par l’EERV, aura pour 

thème « Les aventuriers de 
l’R ». Transport organisé. 
Renseignements : B. Quar-
tier, diacre, 021 331 58 97 ou 
bertrand.quartier@eerv.ch.

Troc jouets
Samedi 10 juin, 8h30 à 12h, 
salle de paroisse à Mézières.
Les enfants peuvent venir 
vendre, acheter et échanger 
des jouets de toutes sortes !

Eglise des enfants
Samedi 10 juin, 9h30 et 11h, 
présentation de l’animation 
Godly Play à la salle de pa-
roisse (1er étage) de Mézières. 
Pour les enfants et les pa-
rents.
Qu’est-ce que Godly Play ? 
En français, quelque chose 
comme « jouer Dieu », « jouer 
avec Dieu » ou « Dieu en jeu ».
Dans Godly Play, on invite les 
enfants à jouer avec le langage 
de Dieu et celui du peuple de 
Dieu – les récits bibliques, 
les paraboles, les actes litur-
giques et les silences. C’est un 
espace dédié aux enfants, qui 
fait la part belle à leur spiri-
tualité et témoigne de l’im-
portance qu’ils ont dans la 
communauté. 
La paroisse du Jorat souhaite 
proposer dès la rentrée 2017 
des animations Godly Play 
à l’église des enfants, à Ser-
vion. D’autres informations 
suivront.

REMERCIEMENTS
Faire un don
La paroisse remercie toutes 
les personnes qui contribuent 
par une offrande, par un ver-
sement ou par leur engage-
ment à la bonne marche de 
nos activités.
Pour faire un don, un seul nu-
méro : CCP 17-155789-6.

DANS NOS FAMILLES
Services funèbres
Nous avons remis à l’amour 
de Dieu : Mme Marie Wid-

KT9 en action
JORAT Vous les ren-
contrez régulièrement, 
ils ne passent pas ina-
perçus avec leur gilet 
orange fluo ! Ce sont 
les catéchumènes du 
KT9 en action qui re-
troussent leurs manches 
tout au long de leur an-
née de catéchisme de 9e 
année, pour participer à 
des actions de solidari-
té dans notre région La 
Broye, et bien sûr aus-
si dans notre paroisse 
du Jorat. Emmenés par 
Bernard Monstein, les 
jeunes de cette année 
ont donné des coups 
de main lors de la fête 
paroissiale, ont servi 
les soupes de carême, 
ou encore tout dernière-
ment vendu 250 roses 
en faveur de Pain pour 
le prochain.
Chaque activité du KT9 
se termine par un mo-
ment de partage au-
tour d’un texte biblique 
relatif à l’action vécue 
ensemble. Une belle 
manière d’apprendre la 
solidarité, de découvrir 
que les textes bibliques 
peuvent être mis en pra-
tique tout simplement, 
et de créer un bel esprit 
d’équipe. Merci à eux 
pour ce bel engagement !

mer-Von Dach, de Pril ly ; 
Mme Henriette Décosterd, 
des Cullayes ; Mme Esther 
Bovet, de Ropraz ; M. Gérald 
Gilliéron, de Mézières ; M. 
Gabriel Germond, de Vulliens.

Baptême
Nous avons eu la joie de bap-
tiser Billy Wüthrich, d’Aubo-
ranges.

Jorat Le KT9 en action à Mézières : plus que quelques roses à vendre ! 
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ACTUALITÉS
Mot d’au revoir de notre 
diacre Anne-Christine 
Bercher
Chers tous de la paroisse 
de Moudon, chers amis du 
Consei l de paroisse, mon 
temps de remplacement par-
mi vous a pris fin au 30 avril, 
avec un sentiment d’inachevé 
car trop court ! Par contre, 
ce fut une belle période de 
travail, de partage, d’accom-
pagnement avec vous dans 
la suivance du Christ. Merci 
de tout cœur pour les mo-
ments d’amitié autour d’un 
café, pour les f leurs reçues 
et pour votre confiance. Que 
le chemin vous soit doux, 
agréable dans ce temps qui 
porte l’espérance de Pâques ! 
Bien cordialement à chacune 
et chacun de vous.  An-
ne-Christine Bercher, diacre 
vicaire

Souper spag et ciné 
nominé
Dans la grande salle du rez du 
Poyet à Moudon. Entrée libre.
Vendredi 28 avril, 18h30 : 
souper-spag. 
Vendredi 26 mai, 18h30 : ciné 
nominé avec l’un des meil-
leurs films de Clint Eastwood 
« Au-delà » (2010). Des destins 
croisés, frôlant la mort pour 
tenter de répondre à la ques-
tion du mystère de l’au-delà (7 
nominations).

Formation d’adultes, 
rencontres bibliques
Dans la grande salle du rez du 
Poyet à Moudon, précédées 
d’un repas canadien.
Lundi 8 mai, 19h : « L’être hu-
main à la fois juste et pécheur », 
un thème cher à Luther. Texte 
Romains 7, 14-23.

Lundi 22 mai, 19h : « Le salut 
sans les œuvres ? Et si Luther 
était plus équilibré qu’on ne le 
dit ? » Textes de Galates 2,20 ; 
5,24.

RENDEZ-VOUS
Groupe des aînés
Dans la salle du rez du Poyet 
à Moudon.
Mercredi 3 mai, 14h : loto.
Mercredi 17 mai, 14h : secou-
risme avec Didier Jaccoud.

POUR LES JEUNES
Éveil à la foi œcuménique
Samedi 29 avril, 10h30, à 
l’église de Brenles. Voir page 29.

Culte de l’enfance
Vendredi 12 mai, 15h35 
à 16h50,  à la salle du rez 
de la maison de commune 
de  C hava n nes-su r-Mou-
don pour le groupe de Cha-
vannes-sur-Moudon.
Vendredis 5 et 12 mai, 16h à 
17h, au collège d’Hermenches 
pour le groupe d’Hermenches.
Samedi 13 mai, 9h, place de 
la Cathédrale à Lausanne : 
journée cantonale (voir page 
30 de ce journal).

KT 7&8
Reprise en septembre.

KT9
Mercredi 3 mai, 14h à 17h30, 
à l’église évangélique de Pré-
ville (à côté du garage Avia) à 
Moudon. Ensemble, avec les 
autres catéchumènes de la 
région, tu découvriras la mis-
sion solidaire de notre Eglise, 
ici et au-delà des mers.
Responsable  :  d iacre A n-
ne-Christine Bercher, 079 606 
66 83.

Prière de Taizé
Vendredi 12 mai, 19h15 
à 19h45, à l’église Saint-
Etienne à Moudon.

REMERCIEMENTS
Mise sous pli de 
l’appel de Pâques
A vous, fidèles retraités, qui 
régulièrement venez nous ai-
der à mettre sous pli les gros 
envois postaux de la paroisse, 
nous vous adressons nos cha-
leureux remerciements pour 
vos aides si précieuses.

DANS NOS FAMILLES
Services funèbres
Nous avons remis entre les 
mains du Père : Mme Juliette 
Rod le 23 mars à l’église de 
Syens ; Mme Fleurette Rue-
ger le 24 mars à l’église Saint-
Etienne à Moudon ; Mme 
Charlotte Rossevel le 28 

Culte de 
l’Ascension
MOUDON – SYENS Jeu-
di de l’Ascension 25 
mai à 10h30, la paroisse 
vous propose tradition-
nellement de célébrer 
le culte en plein air à 
Rossenges. Nous aurons 
également l’occasion de 
vivre un baptême. En 
cas de mauvais temps, 
tout est prévu pour nous 
accueillir dans la grange 
à proximité. Pour celles 
et ceux qui souhaitent 
se rendre à pied et vivre 
physiquement « l’As-
cension », rendez-vous 
à 8h15 devant l’église 
Saint-Etienne à Moudon. 
A l’issue du culte, l’apéri-
tif sera offert par la com-
mune de Rossenges.

Moudon – Syens Cadre enchanteur pour le culte de l’Ascension sur les hauts de Rossenges.
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mars à l’église Saint-Etienne 
à Moudon ; M. Henri Briod le 
29 mars au centre funéraire 
de Montoie à Lausanne ; et 
M. Roger Morel le 30 mars à 
l’église de Bussy-sur-Moudon.

À MÉDITER
« Tâchons de voir les choses 
comme Dieu les voit. »

 Gerlac Peters
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ACTUALITÉS
Film « Luther, la vision 
d’un homme a changé 
le monde »
Mercredi 17 mai, 8h45 et jeu-
di 18 mai, 20h, centre œcu-
ménique de Lucens. Luther 
est le père fondateur de la Ré-
forme en Allemagne au XVIe 
siècle. En octobre 1517, il 
placarde ses 95 thèses sur les 
portes de l’église de Witten-
berg, qui critiquent l’utilisation 
des reliques et le commerce 
des indulgences. Il traduit la 
Bible pour que tous puissent 
accéder aux Ecritures. 

POUR LES JEUNES
Éveil à la foi (2-5 ans 
et leurs familles)
Samedi 29 avr i l ,  10h,  à 
l’église de Brenles, un beau 
moment de partage à vivre 
ensemble ! Voir page 29.

Culte de l’enfance 
(6-10 ans)
Tous les mardis, sauf pen-
dant les congés scolaires, 
après l’école, de 15 à 17h. 
Monja Maillard et Sébastien 
Golaz organisent des ren-
contres hebdomadaires qui 
permettent de découvrir que 
Jésus est l’ami de chacun, 
petits et grands. Renseigne-
ments auprès de Monja Mail-
lard, 021 906 94 67 ou 078 645 
66 74, et Sébastien Golaz, 076 
500 91 09.

KT9 en action
Mercredi 3 mai, de 14h à 
17h30, à Moudon. 
Notre Egl ise en mission, 
une action régionale avec les 
autres catéchumènes de la ré-
gion. Découvrir une autre ma-
nière de vivre l’Evangile pour 
notre Eglise, ici et au-delà des 
mers. Responsable : Olivier 
Rosselet, 021 331 56 69. 

Jeunesse 
Samedi 29 avril, au centre 
paroissial de Lonay.
La journée cantonale des 
Jacks (jeunes accompagnants 
de camp et de catéchisme) ré-
unit notre jeunesse. Sous le 
titre « Vol EERV2904 », elle 
est organisée par une équipe 
de Jacks et le Service de for-
mation et accompagnement 
cantonal. 
 
DANS NOS FAMILLES
Services funèbres
Nous avons remis à l’amour de 
Dieu : M. Rémi Bulloz, le 17 
février, à Villars-le-Comte ; à 
Curtilles : M. Albert Ottet, le 
23 février ; Mme Ruth Rey, le 
28 février ; M. Hans Rüfenacht, 
le 10 mars ; M. Francis Vernez, 
le 28 mars. Nous portons leur 
famille dans nos prières.

INFORMATIONS UTILES
Location de salle
Notre centre dispose de trois 
salles spacieuses et pratiques : 
l’une pour 12 personnes, une 
autre pour 20 personnes et 
une grande salle avec cuisine 
pour 120 personnes. Rensei-
gnements et location au 021 
906 80 23 de 18 h à 20 h.

Site Internet
Pou r  l a  pa roi sse ,  veu i l-
le z  c on su l t e r  w w w.c u r-
tilleslucens.eerv.ch. Les infor-
mations sont régulièrement 
mises à jour et il y a aussi les 
horaires et lieux de culte. 
 
À MÉDITER
Depuis l’aube des temps, tu 
es ! Et ton nom passe dans 
notre histoire comme passe 
la source au désert. Que sa-
vons-nous de toi, sinon cette 
faim en notre cœur qui nous 
tient vivants ? Et ton nom 
résonne de mille noms au 
creux de nos vies. Nom de 
route aux jours où monte la 
tentation de s’arrêter. Nom 
de paix dans la violence qui 
barre nos relations. Nom de 
tendresse quand la morsure 
de la solitude se fait sentir. 
Nom de confiance aux nuits 
où l’angoisse déborde. Nom 
de vérité quand tout res-
semble à rien. Nom d’avenir 
quand demain se dérobe. Et 
ton nom, chaque jour, nous 
invente un chemin. Au si-
lence de nos cœurs, viens 
souff ler ton nom pour au-
jourd’hui !

 Francine Carrillo

« Les 
aventuriers 
de l’R »
CURTILLES – LUCENS 
Samedi 13 mai, à Lau-
sanne. Des aventuriers 
de 5 à 12 ans partiront 
à la découverte des 
élans de la Réforme. En 
groupe ou avec leur fa-
mille, ils les exploreront 
dans 5 lieux historiques 
de Lausanne et durant 
les trajets. Rire, respec-
ter, rebondir, rechercher, 
rêver ! Les 500 ans de 
la Réforme, c’est aus-
si pour toi ! Une jour-
née gratuite organisée 
par l’EERV et ouverte 
à tous, à partager en 
entier ou à déguster en 
partie. Transport orga-
nisé. Renseignements 
pour la paroisse : Monja 
Maillard, 021 906 94 67 
ou 078 645 66 74.

Curtilles – Lucens Promesse de printemps, promesse de résurrection. 
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ACTUALITÉS
Culte témoignage
D imanche  7  ma i ,  10 h , 
Granges. Un culte-voyage, de 
Combremont-le-Grand à Is-
tanbul, animé par Loïse Loup 
et Sarah Schuepbach.

Rencontre de travail
Mardi 23 mai aura lieu une 
rencontre régionale, avec les 
membres des conseils et les 
professionnels pour travail-
ler sur l’avenir de l’Eglise 
dans la région, des syner-
gies possibles, des manières 
d’employer au mieux les res-
sources existantes. Face à la 
diminution des forces, un 
grand déf i. Merci de prier 
pour ce travail, que soient ac-
cordés l’enthousiasme, la paix 
et le discernement.

RENDEZ-VOUS
Assemblée paroissiale 
Jeud i  4  ma i ,  20h ,  sa l le 
Sous-Bosset.
La paroisse « fonctionne » de-
puis l’arrêt de Dimitri Juvet 
grâce au grand engagement 
de bien des paroissiens et en 
particulier du Conseil. Venir 
à l’Assemblée est une manière 
de soutenir ceux et celles qui 
la portent à bout de bras. Il y 
aura aussi des informations 
pour l’avenir. Plus que jamais, 
il nous faut serrer les rangs et 
retrousser nos manches.
Un grand merci aux autori-
tés communales, qui com-
prennent la  s ituat ion e t 
marquent leur soutien par des 
gestes concrets.

Repas du bonheur
Jeudi 18 mai dès 11h30, 
grande salle Dompierre.
S’inscrire auprès de Chris-
tiane Capelli, 026 652 05 11 ou 
079 246 01 76.

POUR LES JEUNES
Journée cantonale 
de l’enfance, rappel
Samedi 13 mai, dès 9h, Lau-
sanne, Les aventuriers de l’R. 
Les fami l les peuvent s’y 
rendre directement, journée 
gratuite. Infos en page 30 et 
sur le site : www.enfance.eerv.
ch/jce2017.

Éveil à la foi
Mercredi 10 mai, 15h, église 
de Granges.
Dernier rendez-vous de la 
saison avec les « Pitchounes ». 
Un joli groupe se réunit à 
Granges, avec Anne-Chris-
tine Bercher qui anime ce 
programme pour la région. 
Voir page 29.

Culte de l’enfance
Vendredi 28 et samedi 29 
avril, heures habituelles.
Rencontre des deux groupes, 
toujours à l’écoute des para-
boles du Royaume.

KT9 en action
Les catéchumènes découvri-
ront ce qui se fait en Eglise 
dans le domaine de la diaco-
nie lors de deux après-midi. 

Vente 
paroissiale
GRANGES ET ENVI-
RONS Jeudi de l’Ascen-
sion 25 mai, Dompierre. 
Culte à 10h au temple, 
suivi de l’apéritif offert 
à la grande salle (dès 
11h).
Au menu : friture du lac 
ou grillades, et pour le 
dessert venez goûter 
au stand pâtisseries. 
Egalement sur place : 
des animations pour 
les enfants et un stand 
d’herbes aromatiques. 
Grande nouveauté à ne 
pas manquer cette an-
née : la foire aux livres ! 
Bienvenue à toutes et 
tous !

Granges et environs Du blé semé en signe de solidarité avec ceux qui perdent 
l’accès à leur terre. 
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Voir page « Services commu-
nautaires ».

REMERCIEMENTS
Soupes et action 
de carême
Merci pour votre présence et 
pour votre générosité lors des 
soupes de carême, et merci à 
celles et ceux qui les ont or-
ganisées et servies. Merci de 
votre intérêt pour le thème de 
la campagne et de la solidarité 
manifestée. 

Semaine sainte 
et Rameaux
Ce ne sont pas moins de 70 
personnes (en comptant les 
musiciens, les conseillers, les 
travailleurs de l’ombre et ceux 
qui ont pris la parole) qui se 
sont engagés pour que nous 
puissions ensemble revivre 
la montée vers Pâques et son 
aboutissement triomphant. 
Merci à chacun, que ce temps 
béni soit un viatique pour la 
suite du chemin.
Quant au lumineux culte des 
Rameaux, vous pourrez en 
voir un reflet sur le site de la 
paroisse : www.grangesetenvi-
rons.eerv.ch.

DANS LE RÉTRO
Une parcelle de blé 
en signe de solidarité
Par un magnifique dimanche 
de fin février, la paroisse de 
Granges a semé une petite 
parcelle de blé devant l’église. 
Du blé rouge de Gruyère qui, 
si tout va bien, sera récolté en 
son temps et mangé comme 
pain de cène. La solidarité 
s’est manifestée aussi par la 
collecte généreuse au profit 
de l’action de carême. 

DANS NOS FAMILLES
Service d’adieu 
Nous avons remis entre les 
mains du Père, M. Pierre-An-
dré Charbon, le 7 mars à 
Treytorrens.
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ACTUALITÉS
Comment vivre un culte 
différent ?
Dimanche 21 mai, à Corcelles 
(voir encadré). Pour favoriser 
le partage, notre culte en fa-
mille commencera par une 
collation. Ensuite, nous irons 
dans différents lieux pour 
nous exprimer : dessiner, dis-
cuter, chanter, prier… ce sera 
le partage de la parole et de 
la créativité. Enfin, nous nous 
réunirons pour écouter et 
adorer : ce sera le partage de 
la Parole de Dieu, et notre re-
connaissance envers Lui.
Pour que ce culte en famille 
soit réussi, nous avons be-
soin d’aide : pour la collation, 

le service, pour être avec les 
enfants, les adolescents, pour 
préparer le temple. Si vous 
êtes d’accord d’apporter votre 
aide, vous pouvez en parler à 
l’un des membres du Conseil 
paroissial ou à l’un des mi-
nistres. Merci d’avance de 
votre appui !

Question et réponse
Pourquoi « ministre régional 
de paroisse » ?
Lors de son installation dans 
une paroisse, le nouveau mi-
nistre est présenté comme un 
ministre régional de paroisse. 
Cette dénomination (qui n’a 
rien à voir avec le régional de 
l’étape dans une course cy-
cliste) est conforme au règle-
ment ecclésiastique. C’est en 
effet le Conseil régional qui 
est responsable des postes 
de l’enveloppe de sa région. 
Ce Conseil définit la part du 

temps du ministre qui doit 
être consacrée à couvrir les 
activités confiées à la région. 
Pour le solde de son temps, le 
ministre exerce son activité 
en paroisse.

RENDEZ-VOUS
Éveil à la foi
Samedi 6 mai, 10h, salle de la 
paroisse catholique, Payerne.

Les aînés de Corcelles
En mai, pas de rencontre. 
Vendredi 9 juin, course an-
nuelle. 

Les Unions chrétiennes
Mercredi 24 mai, 14h30, 
maison de paroisse, Payerne. 
Journée des paroissiennes et 
camp de Crêt-Bérard.

Club des aînés de 
Missy-Grandcour-
Chevroux
Vendredi 19 mai, 14h, salle 
de paroisse, Grandcour, loto.

REMERCIEMENTS
Appel financier nominatif
Les appels f inanciers de 
Pacore étaient distr ibués 
« tous-ménages » à 4 000 
exemplaires dans toutes les 
boîtes aux lettres acceptant 
la publicité, quelle que soit la 
confession de leur proprié-
taire. En août 2016 et à nou-
veau en mars 2017, le Conseil 
paroissial a remplacé l’appel 
« tous-ménages » par un ap-
pel nominatif à tous les pro-
testants de la paroisse (2 900 
adresses). Merci d’avoir lu la 
lettre et un merci particulier 
à ceux qui ont utilisé le bulle-
tin de versement pour contri-
buer à la santé financière de la 
paroisse.

DANS NOS FAMILLES
Services funèbres
Ont été remis entre les mains 
du Père : à Chevroux : Mme 
Aline Bonny-Bonny, 99 ans ; 
à Missy : M. Jean-Pierre Quil-

Culte 
en famille 
le 21 mai
PACORE Dans sa lettre 
aux Ephésiens (3 : 14), 
l’apôtre Paul parle ain-
si : « Je prie le Père, de 
qui toute famille tire son 
nom dans le ciel et sur la 
terre. » Etonnant : nous 
savons qu’il y a des fa-
milles sur la terre… mais 
au ciel aussi ? Eh bien 
oui ! La Bible nous dit 
que Dieu a la vocation 
d’un père, et qu’il réunit 
autour de lui une grande 
famille. Cette famille 
commence ici.
Une famille, c’est vi-
vant, ça bouge, ça com-
munique ! Une famille a 
aussi besoin de se ré-
unir pour exprimer les 
liens qui la tiennent en-
semble, souvent autour 
d’un repas partagé.
La communauté des 
croyants – l’Eglise – est 
une famille. Comment 
va-t-elle exprimer les 
l iens qui la t iennent 
ensemble ? J’imagine, 
d’abord par un par-
tage. Quels types de 
partage peuvent favo-
riser la vie et la com-
munication entre tous ? 
Comment faire concrè-
tement lorsque la fa-
mille de Dieu se réunit 
à l’église ? Nous allons 
essayer de le vivre dans 
le temple de Corcelles. 

 François Rochat, 
pasteur

let, 87 ans ; à Grandcour : M. 
René Combremont, 78 ans ; à 
Payerne : M. Elisée Chapalay, 
77 ans, M. Ernest Ney, 68 ans 
et Mme Marcelle Savary-Per-
roud, 88 ans.
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RENDEZ-VOUS
Préparation de baptêmes
Jeudi 4 mai, de 19h30 à 
21h30, à la Grange Gaberell 
d’Avenches.
Jeudi 1er juin, préparation sui-
vante. Pour tous renseigne-
ments sur les préparations de 
baptême : Michel Noverraz, 
021 331 56 51, michel.nover-
raz@eerv.ch.

Prière de Taizé 
Jeudi 25 mai, de 19h à 20h, 
temple d’Avenches (chapelle 
Marie-Madeleine).
Jeudi 29 ju in,  prochaine 
prière. 

Culte d’adieu 
Natalie Henchoz
16 juil let, 10h, ferme des 
Bioles, Oleyres. Notre diacre 
quitte la paroisse cet été. 
Réservez déjà la date de son 
culte d’adieu, qui sera l’occa-
sion de lui dire notre recon-
naissance. De plus amples 
informations suivront dans le 
journal de juillet-août.

POUR LES JEUNES
KT9 en action
Mercredi 17 mai, de 14h 
à 17h30, Grange Gaberell, 
Avenches. Nos catéchumènes, 
avec les paroisses de Pacore et 
Granges et environs, décou-
vriront ensemble comment 
notre Eglise vit sa mission ici 
et au-delà des mers.

Journée cantonale 
de l’enfance, rappel
Samedi 13 mai, dès 9h, Lau-
sanne, Les aventuriers de l’R. 
Les fami l les peuvent s’y 
rendre directement, journée 
gratuite. Infos sous « Services 
communautaires » (page 30) 
ou sur le site : http ://enfance.
eerv.ch/jce2017.

Éveil à la foi 
Dimanche 21 mai ,  16h, 
temple d’Avenches. La der-
nière rencontre de la saison 
avec les « Pitchounes ». Pour 
plus d’informations, voir page 
29 ou contacter Marie-José 
Geneux, 021 331 58 27 ou ma-
rie-jose.geneux@eerv.ch.

Camp d’enfants régional
Du  10  a u  14  j u i l l e t ,  à 
Saint-Cergues.

Les enfants de 8 à 12 ans sont 
les bienvenus au camp « Jo-
seph, prince des rêves ». Or-
ganisation : Michel Noverraz 
et Eloïse Liardet. Plus d’in-
formations en page 30 de ce 
journal.

DANS LE RÉTRO
Un vent de Réforme
Une nombreuse assemblée a 
participé au spectacle « Un 
vent de Réforme » et parta-
gé la soupe de carême qui le 
précédait. Les spectateurs ont 
été invités à réfléchir aux dé-
fis en face desquels la Réforme 
met les chrétiens aujourd’hui.
Un grand merci à la compa-
gnie du Grain de moutarde 
et à toutes celles et ceux qui 
ont permis que cette soirée 
ait lieu.

À MÉDITER
A l’Ascension, notre fête de 
ce jour monte vers Toi, Dieu 

notre Père. Tous nos silences, 
nos chants et nos paroles sont 
tendus vers Toi et participent à 
la louange de toute la Création.
Tu as rappelé à Toi ton Fils 
Jésus-Christ, par qui nous fut 
donné ton Salut.
Il retourne aujourd’hui par-
tager ta gloire, dans ce mou-
vement qui l’entraîne avec 
Lui, pour que soit donné ton 
souffle à notre humanité.
Ainsi nous pénétrons dans le 
mystère de ton Fils.
Nos yeux ne peuvent plus le 
voir, mais nous savons que 
son retour
est déjà commencé ;
nous savons que par notre 
amour nous lui redonnons 
son visage.
Il nous rassemble et c’est par 
son Esprit que notre commu-
nion acclame Ta gloire.

 Prière extraite du livre 
« Reste avec nous » 
de François Chagneau

Grand rallye  
de la Réforme  
et journée 
d’offrande
VULLY – AVENCHES 
Dimanche 21 mai, salle 
communale de Cudrefin. 
La Réforme a 500 ans et 
ça se fête ! Pour cette 
occasion, un grand ral-
lye (motorisé) est organi-
sé à travers la paroisse. 
Le rallye est ouvert à 
tous : petits et grands, 
seul(e) ou en famille. Au 
programme : 9h30-10h, 
formation des équipes 
et inscriptions à la salle 
communale de Cudrefin ; 
10h-12h, rallye à travers 
la paroisse (trajets en 
voitures privées) ; Dès 
12h, buffet canadien à 
la salle communale de 
Cudrefin (amenez vos 
spécialités), soupe et 
stand de pâtisseries, 
remise des prix et sur-
prise ! C’est aussi une 
journée d’offrande en fa-
veur de la paroisse : un 
chaudron sera déposé à 
la salle communale pour 
recevoir vos dons. Votre 
paroisse a besoin de 
vous pour exister ! Note : 
cette activité remplace la 
traditionnelle « vente de 
paroisse » de Cudrefin. 
Il est aussi possible de 
nous rejoindre pour le 
repas uniquement.

Vully – Avenches Spectacle « Un vent de Réforme » : quels sont les enjeux de la 
Réforme aujourd’hui ?
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Oron-Palézieux
Ministres
Jean-Jacques Raymond, pasteur, 

021 331 57 89, 

jean-jacques.raymond@eerv.ch 

Olivier Rosselet, pasteur, 

021 331 56 69, olivier.rosselet@

eerv.ch 

Président du conseil
Bertrand Kissling, 021 907 89 88, 

bertrandkissling@bluewin.ch 

Secrétariat
Liliane Thomas, 079 683 83 92, 

li.thomas@bluewin.ch 

Site oronpalezieux.eerv.ch 

CCP 10-22630-0

Jorat
Ministres
Nicolas Merminod, pasteur, 

021 331 58 28, 

nicolas.merminod@eerv.ch 

Bertrand Quartier, diacre  

suffragant, 021 331 58 97, 

bertrand.quartier@eerv.ch 

Président du Conseil
Bernard Monstein, 078 622 95 80, 

monsteinbernard@gmail.com 

Site jorat.eerv.ch

CCP 17-155789-6

Moudon-Syens
Ministres
Daniel Alexander, pasteur, 

021 331 58 46, 

daniel.alexander@eeerv.ch 

Bernard Gobalet, diacre, 

079 382 55 56, 

Présidente du Conseil
Françoise Crausaz, 021 784 46 71, 

francoisecrausaz@bluewin.ch 

Secrétariat
Mardi 9h–12h et jeudi 14h–17h,

Mireille Mauron, 021 905 12 35,

pmoudonsyens@gmail.com

Réservation locaux du Poyet
www.fondationdupoyet.ch

Site moudonsyens.eerv.ch

CCP 10-14158-3

Curtilles-Lucens
Ministre
Anne-Christine Golay, pasteure, 

021 331 58 43, 

anne-christine.golay@eerv.ch 

Présidente du Conseil
Marie-Antoinette Métrailler, 

021 905 21 33, 

mam.metrailler@bluewin.ch

Site curtilleslucens.eerv.ch

CCP 10-21755-0

Granges et Environs
Ministres
Anne-Marie Droz, diacre, 

021 331 57 06, amdroz@bluewin.ch

Dimitri Juvet, pasteur, en congé

Permanence 077 428 59 49

Président du Conseil
Jean-Daniel Gilliand, 026 666 15 75, 

gilliand.jd@bluewin.ch

Site grangesetenvirons.eerv.ch

CCP 10-16901-7

Pacore
Ministres 

Thierry Delay, pasteur, 021 331 58 90, 

thierry.delay@eerv.ch

François Rochat, pasteur, 

021 331 58 75,

francois.rochat@eerv.ch

Anne-Christine Bercher, 

diacre vicaire, 079 606 66 83, 

anne-christine.bercher@eerv.ch 

Permanence 079 628 06 17

Présidente du Conseil
Danièle Küng, 026 660 29 31, 

daniele.kung@bluewin.ch

Secrétariat paroissial
Mardis et vendredis matin

026 660 15 30, 

pacore.eerv@bluewin.ch

Site 

payernecorcellesressudens.eerv.ch

CCP 17-772973-3

Vully-Avenches
Ministres
Michel Noverraz, pasteur, 

021 331 56 51, 

michel.noverraz@eerv.ch 

Natalie Henchoz, diacre, 

021 331 58 19, 

natalie.henchoz@eerv.ch 

Marie-José Geneux, diacre, 

021 331 58 27, 

marie-jose.geneux@eerv.ch 

Permanence 079 765 16 24

Président du Conseil vacant

Secrétariat Jeudi 9h–11h30

Véronique Jost, 026 675 32 12, 

vully.avenches@bluewin.ch 

Site vullyavenches.eerv.ch

CCP 17-11579-6

Kirchgemeinde Broyetal
Pfarrer Herbert Müller, 

079 123 94 68, 

herbert-mueller@gmx.ch

Präsidentin Elisabeth Hofer, 

021 905 36 78, 

hofer_andre@bluewin.ch

Jungendarbeit Broyetal 
JG Moudon, Jael Hofer, 021 991 32 

85, 079 263 88 67, jg.broyetal.mm@

gmail.com 

JG Payerne, Karin Diethelm, 

079 329 86 98, 

jg-broyetaly@hotmail.com 

Site kirchgemeinde-broyetal.ch

PC 17-608483-8

Services communautaires
Région La Broye
Site labroye.eerv.ch

Laurent Zumstein, coordinateur, 

pasteur, 021 331 56 71, 

laurent.zumstein@eerv.ch

Natalie Henchoz, informations 

et communications, diacre, 

021 331 58 19, 

natalie.henchoz@eerv.ch

Roland Dapples, président 

du conseil, 021 907 79 92, 

roland.dapples@bluewin.ch 

Présence et solidarité
Bernard Gobalet, diacre, en congé

Président du Conseil vacant

Formation et Accompagnement
Olivier Rosselet, jeunesse, pas-

teur, 021 331 56 69, 

olivier.rosselet@eerv.ch

Dimitri Juvet, jeunesse, pasteur, 

021 331 57 59, 

dimitri.juvet@eerv.ch

Anne-Lise Pradervand, présidente 

du conseil, 026 667 15 17, 

pradlianne@bluewin.ch

Vie Cultuelle et Communautaire
Patrice Haesslein, pasteur, 

021 331 56 59, 

patrice.haesslein@eerv.ch

Françoise Grand, présidente 

du conseil, 026 660 37 93, 

fr.grand@bluewin.ch 

GEMEINDEANLÄSSE
Moudon Zentrum 
Rue Grenade 14 
Di 9. Mai Frühjahrsausf lug 
Lac des Joncs, Paccot.
Abfahrten : Payerne Kirche 
9h30, Landi 10h, Anmeldung : 
H. Kohli 021 905 18 33.
Do 4.+18. Mai 14h15, Bi-
bel-Café in Vucherens bei 
Dora Stettler.

Dienstags 9h, Gebetskreis 
bei Margrit Scheurer.

Payerne Kirchgemeinde-
haus av. Géneral Jomini 20
Di 2. Mai 14h, Gemeinde-
nachmittag. Do 11+18. Mai 
9h, Bibelkreis. Fr 5+19. 
Mai 20h, Gebets-Treff bei 
Bächlers. Do 11. Mai 14h, 
Faoug-Treff Collège Faoug.
Do 26. Mai 12h, Suppentag.
So 28. Mai 9h15, Frühstück.

Gemeinsam (Moudon/
Payerne) 
Mi 3. Mai 14h, Mu-KiTreff, 
Payerne, mit K. Diethelm.
Fr 19. Mai 20h15 Müttera-
bend, Payerne, Austausch 
über Erlebnisse mit dem äthe-
rischen Öl. 

FÜR DIE JUGEND
Jugendgruppen (20h15)
Montags Payerne Kirchge-
meindehaus. Dienstags Mé-
zières Kirchgemeindehaus. 
Mittwochs Moudon Zentrum.
Mi t t wo c h  10 .  M a i  ge-

meinsamer Abend Moudon 
Zentrum, gesucht : Betriebslei-
ter. Sonntags Sonntagschule 
in Moudon während den 
Morgengottesdiensten.

DAS SPEZIELLE
StamiCup
So 7.  Ma i  10h30 Turn-
h a l le  Moudon .  Meh re re 
Jugendgruppen verschiede-
ner Gemeinden messen sich 
bei einem Unihockey. Die Ge-
meindeglieder sind herzlich 
eingeladen zum Gottesdienst 
und Zuschauen ! 
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CHAQUE LUNDI
9h30 Oron-Palézieux, 
Oron-la-Ville, salle parois-
siale, prière.

CHAQUE MARDI
8h Jorat, Mézières, église, 
prière.
9h30 Oron-Palézieux, 
Palézieux-Gare, salle 
communale, prière.

CHAQUE JEUDI
8h30 La Broye, Payerne, 
église paroissiale, office du 
matin (pas de célébration le 
jeudi de l’Ascension !).
18h15 La Broye, Payerne, 
église paroissiale, cène (pas 
de célébration le jeudi de 
l’Ascension !).

CHAQUE SAMEDI
18h15 La Broye, Payerne, 
église paroissiale, office 
« avant le dimanche », sauf 3e 
samedi du mois.

SAMEDI 29 AVRIL
10h30 La Broye, Brenles, 
éveil à la foi.

DIMANCHE 30 AVRIL
8h15 La Broye, Chevroux, 
plage, méditation et grillade 
de poissons (voir page régio-
nale).
9h15 Pacore, Chevroux, 
église, culte.
9h15 Vully-Avenches, 
Oleyres, cène.
9h30 Jorat, Vulliens.
10h Granges et environs, 
Champtauroz, cène.
10h Broyetal, Moudon.

10h Curtilles-Lucens, 
Forel, cène.
10h Oron-Palézieux, 
Palézieux.
10h15 Broyetal, Payerne.
10h30 Moudon-Syens, 
Moudon, Saint-Amédée.
10h45 Jorat, Les Cullayes, 
EMS Le Signal, cène, apéritif 
dînatoire
10h45 Vully-Avenches, 
Montet-Cudrefin, cène.
19h30 Pacore, Payerne, 
cène.

VENDREDI 5 MAI
20h La Broye, Henniez, 
culte jeunesse. Collation 
dès 19h15.

SAMEDI 6 MAI 
10h Pacore, Payerne, salle 
de paroisse catholique, 
veil à la foi.

DIMANCHE 7 MAI
9h Curtilles-Lucens, 
Brenles.
9h15 Pacore, Vers-chez-
Perrin.
9h15 Vully-Avenches, 
Constantine, cène.
10h Jorat et Oron-Palézieux, 
Mézières, familles, suivi d’un 
apéro.
10h Granges et environs, 
Granges, culte témoignage.
10h30 Broyetal, Turnhalle 
Moudon.
10h30 Moudon-Syens, 
Saint-Etienne.
10h30 Pacore, Grandcour, 
cène.
10h45 Vully-Avenches, 
Faoug, cène.

MERCREDI 10 MAI
15h Granges et environs, 
Granges, éveil à la foi.

JEUDI 11 MAI
10h15 Jorat, EMS Praz-Joret, 
célébration œcuménique.

VENDREDI 12 MAI
19h15, La Broye, Moudon, 
Saint-Etienne, prière 
de Taizé.

DIMANCHE 14 MAI
9h Moudon-Syens, 
Chavannes-sur-Moudon.
9h15 Pacore, Missy.
9h15 Vully-Avenches, 
Avenches, cène.
9h30 Jorat, Vucherens.
10h Broyetal, Moudon.
10h Granges et environs, 
Henniez, cène.
10h Oron-Palézieux, Oron.
10h30 Curtilles-Lucens, 
Curtilles.
10h30 Pacore, Payerne, 
cène.
10h45 Jorat, Servion.
10h45 Vully-Avenches, 
Vallamand, cène.
18h30 Broyetal, Payerne.

MARDI 16 MAI
10h30 Moudon-Syens, 
EMS L’Oasis, célébration 
œcuménique 
15h30 Oron-Palézieux, 
EMS La Faverge, célébration 
œcuménique.

MERCREDI 17 MAI
15h30 Moudon-Syens, EMS 
La Châtelaine, célébration 
œcuménique.

SAMEDI 20 MAI
18h15 La Broye, Payerne, 
prière œcuménique selon 
Taizé.

DIMANCHE 21 MAI
9h Curtilles-Lucens, 
Villars-le-Comte.
9h Broyetal, Donatyre.
9h30 Vully-Avenches, 
Cudrefin, salle communale, 

rallye et journée d’offrande.
10h Broyetal, Moudon.
10h Jorat, Ropraz, cène.
10h Granges et environs, 
Combremont-le-Petit, cène, 
P. Haesslein.
10h Oron-Palézieux, 
Palézieux, culte famille-
enfance-adolescence.
10h Pacore, Corcelles-près-
Payerne, culte en famille.
10h30 Moudon-Syens, 
Saint-Etienne, cène.
16h Vully-Avenches, temple 
d’Avenches, éveil à la foi.
19h30 Jorat, Carrouge.

JEUDI 25 MAI, ASCENSION
10h Curtilles-Lucens, 
Curtilles, cène.
10h Jorat, Corcelles-le-Jorat.
10h Granges et environs, 
Dompierre, vente paroissiale.
10h Oron-Palézieux, 
Maracon, cène.
10h Pacore, Ressudens, cène.
10h Vully-Avenches, 
Cotterd, cène.
10 Uhr 15 Broyetal, 
zusammen mit Estavayer- 
le-Lac.
10h30 Moudon-Syens, 
Rossenges, baptême.
19h Vully-Avenches, 
Avenches, prière de Taizé.

DIMANCHE 28 MAI
9h15 Pacore, Chevroux.
9h15 Vully-Avenches, 
Villars-le-Grand, cène.
9h30 Jorat, Servion.
10h Curtilles-Lucens, 
Forel, cène.
10h Broyetal, Moudon.
10h Granges et environs, 
Sassel, cène et baptême.
10h Oron-Palézieux, 
Châtillens.
10h15 Broyetal, Payerne.
10h30 Moudon-Syens, 
Saint-Etienne.
10h30 Pacore, Payerne, 
cène.
10h45 Jorat, Montpreveyres, 
cène.
10h45 Vully-Avenches,
 Donatyre, cène. 

MAI 2017



Réformés | Mai 2017

« Alors oui, si Dieu arrive au monde comme un nouveau-né, 
son projet ne peut pas être de nous préserver du risque de l’inquiétude. »

Marion Muller-Colard, L’intranquillité, Bayard, 2016

Comment nous reposer, alors que le travail 
et l’inquiétude nous poursuivent jour et nuit, 
jusque dans nos week-ends et nos vacances ?

Idée reçue
Dans l’esprit de ces jeunes confron-

tés au dur labeur de leur apprentis-
sage, dans le cœur de ces banquiers 
lassés de comptabiliser les millions des 
autres, dans l’âme de ces femmes de 
ménage décapant les salles de bains 
des riches demeures, le vieux désir 
resurgit constamment : celui d’un para-
dis dont le travail, malédiction divine de 
l’humanité, serait banni à jamais. Les 
agences de voyages laissent miroiter 
ce bonheur délicieusement léger, soi-
gneusement tarifé, où l’on se prélasse 
loin des conflits professionnels et po-
litiques, en oubliant que d’autres sont 
astreints à notre service.

Cette opposition entre le travail et 
le repos fausse la réalité : bon nombre 
de désœuvrés, qu’ils soient riches, 
endettés ou dépressifs, restent inactifs 
sans vivre aucun repos intérieur, alors 
que bien des gens débordant de tra-
vail, entrepreneurs ou sportifs d’élite, 
réussissent parce qu’ils parviennent à 
se ressourcer dans leur effort gratifiant.

Décodage
« Prenez sur vous mon joug et met-
tez-vous à mon école, dit Jésus, car je 
suis doux et humble de cœur, et vous 
trouverez le repos de vos âmes » (Mat-
thieu 11, 29). Selon l’Evangile, le repos 
intérieur ne dépend pas de l’action ou 
de l’inaction. L’activisme mène à l’épui-
sement, tandis que la paresse dégrade 
l’image de soi. Aux dires de Jésus, la 
voie du repos commence par « prenez 
sur vous ». Cela semble contradictoire. 
Il s’agit de ne pas fuir les défis mais 
d’affronter la difficulté, d’assumer sa 
vie pour trouver le repos.

Il n’y a ni raccourcis ni voies de 
fuite. Le repos intérieur est un fruit qui 
se récolte en suivant une école de vie, 
dit Jésus. Qui dit école dit enseigne-
ment, exercice, réajustement et ap-
prentissage. C’est une question de do-
sage entre l’obstination de réussir seul 
et la nonchalance de se décharger sur 
les autres. Dans le passage cité plus 
haut, Jésus équilibre la balance : « son 
joug est facile à porter ».

Conseil pratique
Supposons qu’une tâche pénible ou 
fastidieuse s’impose à vous lors d’un 
de vos jours de congé et qu’elle vous 
prive d’un bon moment de détente. 
Quelle attitude vous sera-t-elle la plus 
bénéfique ? Accomplir ce devoir à 
contre-cœur, en raillant, ou parvenir à 
le vivre dans un état d’esprit positif ? 
En adoptant la seconde réaction, vous 
serez satisfait de vous-même et votre 
esprit sera en repos malgré la perte 
d’une partie de votre congé.

Cette image s’applique à notre ma-
nière d’envisager la vie entière, qui est 
pleine d’inattendus, d’hésitations, de 
contrariétés, de doutes, d’« intranquilli-
tés », comme dit Marion Muller-Colard. 
Nous nous fatiguons bien plus à les 
nier qu’à les accepter comme autant 
d’occasions de nous tourner vers le 
Règne de Dieu. La foi est ce consente-
ment de l’esprit à accepter la rugosité 
de la vie. Loin de nous accabler, son 
effet est libérateur. Elle nous permet 
dès à présent de vivre ce repos divin.

LE BON MOT
Chaque mois, Gilles Bourquin, théologien, 

décrypte un mot-clef de l’Evangile

Envoyez vos questions à gilles.bourquin@reformes.ch
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